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Enquête lectorat
Votre avis compte !
Questionnaire à l’intérieur du magazine

Habiter
ou avoir sa place

quelque part



Habiter et avoir  
sa place quelque part ?  
Sophie Biette, Présidente de l’Adapei de Loire-Atlantique

• Edito

Quand il est question 
de handicap, le 

mot place est devenu 
synonyme de privation 

de liberté, au nom d’une idéologie de réponses 
ou de solutions. Les mots réponses ou 
solutions, qui font référence au mot problème 
sont réservés aux personnes en situation de 
handicap. Ce qui n’est pas du tout inclusif ! 

Ce qui compte est pourtant bien que 

chacun trouve sa place. 
Celle-ci, qui comme pour tout un chacun, peut 
évoluer au cours du temps. 

Ce qui compte, c’est 

pouvoir prendre sa place 
au bon moment, s’y trouver plutôt bien, tout en 
continuant, si on le souhaite à explorer d’autres 
façons de la prendre. 

Ce numéro de Papillonnages est dédié à 
l’habitat. Quelle importance a l’habitat dans 
nos vies ? Qu’est-ce qu’habiter quelque part ? 
En bonne santé et en pouvant exercer sa ci-
toyenneté ? Les réponses sont presque aussi 
nombreuses qu’il y a de personnes. 

En général, dans nos sociétés occidentales les 
adultes choisissent de ne pas vivre chez leurs 
parents. Quand on est en situation de handicap, 
des questions très ordinaires se posent : 
Quelles sont mes attentes ? et celles de mon 
entourage proche ? Quels sont mes besoins 
d’aide ? un peu ? beaucoup ? tout le temps ?  
Ces besoins d’aide sont-ils très spécialisés ? 
ou bien relèvent-ils du droit commun ? Les 
réponses sont variables d’une personne à l’autre 
et le seront dans le temps. 

Nous le savons, dans notre département, la 
Loire-Atlantique, la population croît de 18 000 
habitants par an et d’année en année les offres 
d’habitats accompagnés pour les personnes en 
situation de handicap sont très inférieures à la 

demande. Comment conjuguer intelligemment 
accès aux services spécialisés et accès aux 
services de droit commun, quand les goulots 
d’étranglements à tous les âges de la vie sont 
devenus la règle ? quand nous devons agir dans 
l’urgence, sous la contrainte, et au mépris de la 
dignité des personnes ? et ce dans un contexte 
de Politique Nationale du handicap de transfor-
mation de l’offre au mépris d’une augmentation 
de l’offre nécessaire au regard de nombreux in-
dicateurs. 

Que l’on habite en Etablissement (Maison 
d’Accueil Spécialisée, Foyer d’Accueil 
Médicalisé, Foyer de Vie, Foyer d’Héberge-
ment) ou accompagné dans son logement par 
un service (Service d’Accompagnement à la 
Vie Sociale, Service d’Accompagnement Médi-
co-Social pour Adultes Handicapés), ou dans un 
habitat dit « inclusif » avec en soutien des Aides 
à la Vie Partagée et Services d’Aide à Domicile : 

Habiter est un sujet de 
dignité, sans être dans la croyance que 
toutes les situations de handicap vont fondre 
par la magie des dispositifs dits inclusifs. 

Habiter est un sujet 
d’autodétermination 
qui suppose des apprentissages à l’autonomie 
résidentielle et des occasions d’expérimenter 
pour choisir. 

Habiter est un sujet de 
citoyenneté qui ne peut s’exprimer 
qu’avec la mutualisation des expertises 
handicap et des expertises du droit commun, 
auxquelles il faut ajouter la diversité des 
manières d’habiter, sans tabou ou idées toutes 
faites. 
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Le déploiement d’une société plus inclusive 
permet et c’est très bien, à plusieurs personnes 
en situation de handicap de rejoindre des 
habitats avec des services d’accompagne-
ments spécialisés, en lien étroit avec le droit 
commun. Non aboutis, ces modes d’habitats 
doivent s’amplifier, et expérimenter le plus 
possible, mais sans dogmatisme au détriment 
de la sécurité et de la qualité de vie de tout un 
pan de nos concitoyens. Je pense notamment 
aux personnes dont le handicap impacte 
leur quotidien 24/24, 365 jours par an. Elles 
présentent une très grande dépendance à la 
présence active des autres (professionnels et 
proches) et une grande fragilité comportemen-
tale, permanente, qui demandent une vigilance 
accrue et une grande technicité de préventions 
et d’interventions. 

Pour elles, il nous faut réaffirmer le rôle des éta-
blissements (non pas en tant que murs, mais en 
tant qu’équipe pluridisciplinaire coordonnée et 
cohérente) comme une forme d’habitat incluse 
dans la vie de la cité et comme lieu ressources 
de haute technicité. Voilà plus de 10 ans que les 
politiques publiques du handicap ne prennent 
pas suffisamment soin de cette offre d’habitat, 
par une politique de non création d’établisse-
ments et de maintien d’agrément et de finance-
ment qui ne correspondent plus aux personnes 
qui y habitent ou souhaitent y habiter. 

Avec le déploiement d’habitats dits plus 
inclusifs, au fil du temps, les personnes qui 
restent habiter dans les établissements 
présentent des situations de handicap plus 
sévères et complexes auxquelles s’ajoutent les 
problématiques du vieillissement. Et ce, sans 
revalorisation des ratios d’encadrement néces-
saires, sans réinterroger les métiers d’accom-
pagnent et sans aménagement des bâtis en 
adéquation avec cette réalité. Pour les profes-
sionnels, y exercer leur métier dans les règles 
de l’art, avec notamment la mise en application 

des Recommandations de Bonnes Pratiques 
Professionnelles devient une gageure. 

Il est urgent de revaloriser le service habitat 
en établissement, essentiel pour les “ sans 
voix ” dans la cacophonie du tout inclusif (…) 
pour qui, à défaut, la seule alternative sera 
une prise en charge par les proches aidants 
ou par l’hôpital. Nous sommes face à un retour 
de plus de 60 ans en arrière, avec tous les 
risques de maltraitance, liés à l’épuisement, à 
l’incompétence et avec des coûts induits bien 
plus importants, sans une once de meilleure 
qualité de vie. 

C’est ce que vivent aujourd’hui une partie des 
adultes dits en liste d’attente et leurs familles. 

L’Adapei de Loire-Atlantique 
continuera à défendre leur Droit 
à habiter dignement. Fière de ses 
valeurs, elle milite pour que nous 
ne succombions pas dans une 
idéologie qui remet la seule res-
ponsabilité de leur situation de 
handicap, aux personnes elles-
mêmes ou à leurs proches.

N°58 - PAPILLONNAGES • 3



Adapei de Loire-Atlantique :
Association départementale

des amis et parents de
personnes handicapées

mentales
11, rue Joseph Caillé BP 30824

44008 Nantes Cedex 1
Tél. 02 40 12 22 90

www.adapei44.fr 
Directeur de la publication :

Sophie Biette
Comité de rédaction :

Bénédicte Ducret,
Arnaud Goasguen,

Pauline Le Bihan,
Pierre Loubaud,

Gilles Ménard,
Dominique Moreau,

Sylvie Neveu,
Florence Parois,

Joyce Van Winden.

Création et
réalisation graphique :

Izardcréation
Tirage : 3 500 exemplaires

Contact mail : 
communication@adapei44.asso.fr

Le « Facile À Lire et
à Comprendre » a pour but

de rendre accessible le  
« Papillonnages » aux personnes 

handicapées elles-mêmes.
Il ne se substitue pas au texte.

est une marque © enregistrée
d’Inclusion Europe

Sommaire
Habitat 

06 Adultes en situation de Handicap 

07 Nous témoignons

12  Retour des 6 tours territoires

14  Résumé des ateliers

17  Point sur le projet du secteur 
“Habitat”

19  Se préparer à vivre chez soi

22  Une maman fatiguée sans 
perspective

23  Une vie “comme tout le monde”, 
chez lui

25 Retrouver une vie personnelle

26 Où est ma place ?

27  Mon projet est de vivre toute seule

28  Tout va bien !

30  J’aimerai aller avec mon amie 

32  Nantes’Renoue, des voisins 
solidaires

Handicap Agir Ensemble 

35 Fédérer les énergies 

Les actualités

39  #PasSiDouceFrance !

40  Les professionnels du secteur 
enfance informent les familles

40  Printemps des Fragilités

41 Congrès Unapei 2023 à Nantes !

45  Assemblée Générale Adapei  
de Loire-Atlantique 

46  Retour sur la semaine des métiers 
du soin et de l’accompagnement

46  Silence, ça tourne ! à l’IME  
de Nantes

47  Job Dating - L’Adapei de  
Loire-Atlantique continue  
ses rencontres !

47  Mise en place de 2 nouvelles 
formations

48  Grand rendez-vous des EngagéEs : 
L’Adapei de Loire-Atlantique  
y était ! 

48  Handicap intellectuel : un jeu en 
ligne pour connaître ses droits !

49  Présentation et formation du 
nouveau référentiel de la Haute 
Autorité de Santé

49  L’Adapei de Loire-Atlantique 
resigne la Charte de la Diversité 

50  Attestation “ entreprise 
accueillante 2022 ” pour l’Adapei !

50  1er contrat CDI pour Frédéric, 
travailleur à esatco ! 

51  “ Mètre chocolatier du Maître 
chocolatier Vincent Guerlais ”,  
un partenariat très gourmand entre 
esatco Rezé et la Fabrique des 
Potirons 

52  Soli’Piz : la pizza au bon goût de 
solidarité !

53  Programme de recherche-action : “ 
être spectateur et autiste ”

54  Retours sur les portes ouvertes de 
l’Adapei

55  Les Jeux récréatifs, un événement 
qui se porte bien !

56  2e édition des stages de voile 
inclusifs avec notre Parrain du 
Fonds de Dotation Handicap Agir 
Ensemble – Sébastien Marsset !

57  Une journée de sécurité hors du 
commun au Château des Ducs de 
Bretagne

58  Campagne #JaiPasEcole

58 Handicap 44 en Colère !

59  Opération Brioches :  
Préparez-vous, elle revient  
du 9 au 15 octobre 2023 !

59  Soutenons notre parrain  
Sébastien Marsset à la régate 
“Transat Jacques Vabre”  
du 20 au 29 octobre 2023

60  Coin lecture

61  Infos en bref

4 • PAPILLONNAGES - N°58



Adapei de Loire-Atlantique

 

Habitat

N°57 - PAPILLONNAGES • 5



Adultes en situation de Handicap :  
Les différentes façons d’Habiter

L’habitat inclusif, 
c’est quoi ?

Accueil  
de jour

L’habitat inclusif constitue une forme "d’habiter" com-
plémentaire au domicile (logement ordinaire) et à 
l’accueil en établissement (hébergement). Il s’agit de 
petits ensembles de logements indépendants, caracté-
risés par la volonté de ses habitants de vivre ensemble 
et par des espaces de vie individuelle associés à des 
espaces de vie partagée, dans un environnement 
adapté et sécurisé.

Pour tout renseignements sur vos droits
Site de la MDPH : https://handicap.loire-atlantique.fr/44/accueil/j_6
Allo parents :  06 74 37 12 39       alloparents@adapei44.asso.fr

Téléchargez  
la plaquette Alloparents ici !

*Prestation Compensation Handicap 
5 FORMES D’AIDE
• Humaine
• Technique
• Aménagement du logement ou du véhicule,  

ou surcoûts liés aux transport
• Charges spécifiques ou exceptionnelles liées  

au handicap (dont aide aux vacances)
• Animalière

Droit  
Commun

• SSIAD : Service de Soins 
Infirmiers À Domicile

• APL : Aide Personnalisée 
au Logement

• Sécurité Sociale

Services avec  
notification MDPH

• SAMSAH : Service d’Accompagnement Médico- 
Social pour Adultes Handicapés

• SAVS : Service d’Accompagnement à la Vie Sociale
• Accueil de jour selon l’intensité du handicap :

• MAS : Maison d’Accueil Spécialisée
• FAM : Foyer d’Accueil Médicalisé
• FDV : Foyer de Vie

• PCH* : Prestation Compensation Handicap, 
notamment Aide Humaine pour financer  
un SAAD (Service d’Aide à Domicile)

Bâti  
sans notification MDPH

• Chez soi ou chez ses parents
• Habitat Inclusif, avec un professionnel 

attaché à l’habitat : Aide à la Vie 
Partagée (AVP)

Les personnes sont propriétaires  
ou elles versent un loyer.

Droit  
Commun

• APL : Aide Personnalisée 
au logement versée à 
l’établissement

• Sécurité Sociale

Services avec  
notification MDPH

• PCH* : Prestation Compensation 
Handicap

Bâti  
avec notification MDPH

EN ÉTABLISSEMENT 
Pour les personnes ayant besoin d’un accompagnement 
24/24/365 jours par an selon l’intensité du handicap :
• MAS : Maison d’Accueil Spécialisée
• FAM : Foyer d’Accueil Médicalisé
• FDV : Foyer de Vie
Pour les personnes travaillant en Établissement et Service 
d’Aide par le travail (ESAT) ou Entreprise Adaptée (EA) :
• Foyer d’Hébergement (FAH et FAI)
Les personnes versent une contribution dont le montant  
est au maximum 2/3 de l’AAH.
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Nous témoignons

Facile À Lire et à Comprendre

Isabelle et Sylvain vivent en appartement au 4eme étage. 
La retraite approche et 4 étages sans ascenseur,  
cela devient difficile. 
Ils cherchent un nouvel appartement ou une petite maison, 
proche des transports et des magasins,  
mais c’est difficile à trouver. 
Ils ont aussi des refus car ils sont en situation de handicap. 
Ils continuent leur recherche. 

Par Marie-Thérèse, Kévin, Jean-François, France et Isabelle

Les personnes accompagnées que nous avons rencontrées pour ce nouveau numéro de Papillonnages, 
désirent toutes réaliser leur “propre” projet d'habitat. Le projet d'habitat correspond à un projet de vie qui 
leur permettra de s'affirmer, de s'émanciper, de se trouver/se retrouver et aussi correspondre à leurs besoins 
actuels ou futurs. 

Marie-Thérèse, Kévin, Jean-François, France ou encore Isabelle partagent avec nous ce qui leur tient à cœur et 
nous exposent leurs projets d'habitat, tous uniques. Ils ont chacun une vision de vivre leur autonomie, leur vie ou 
simplement d'appréhender le terme d'auto-détermination.

Isabelle, 54 ans, 
vit avec son compagnon Sylvain 
dans un appartement en ville. 
Mais celui-ci ne convient plus 
forcément à leurs attentes res-
pectives ou leurs attentes en 
tant que couple. 
Leur appartement actuel est à 
la base celui de Sylvain. « Il avait 
trouvé l'appartement bien avant 
notre rencontre. J'ai déménagé 

de chez mes parents pour aller chez lui. » 
Mais voilà, Isabelle et Sylvain souhaitent changer d'ap-
partement. Isabelle nous a partagé leur réflexion sur 
le changement de logement : « Actuellement, nous 
habitons au 4ème étage, dans un appartement T2, 
sans ascenseur. Mais je commence à fatiguer à monter 
les courses. Sylvain a peur des fois que je tombe dans 
les escaliers, j'ai peur de tomber. Bien sûr, avant j'étais 
jeune, je pouvais monter facilement les 4 étages. 
Maintenant, j'ai des soucis de santé physique. » 
 Un beau projet que nous partage Isabelle : 
« J'aimerais trouver un appartement situé au rez-de-
chaussée, avec un petit jardin. Un appartement T2 ou 
un T3 serait bien, car on est à deux, on se débrouille 
tous les deux et tous les deux on travaille. » 

Un projet bien établi et réfléchi pour eux deux :  
« Il ne faudrait pas que l'appartement soit trop loin du 
travail, des courses mais aussi de la maison de retraite 
de ma mère (celle d'Isabelle), pour aller la voir. On va 
en Vendée voir la sœur jumelle de Sylvain. Des fois, 
on prend les transports, ça serait bien que l'apparte-
ment soir proche des transports. On cherche le plus 
près possible de tout. » C'est un projet qui leur tient à 
cœur, surtout qu'Isabelle partira bientôt en retraite et 
aimerait pouvoir se projeter concrètement. 
« Je vais bientôt être en retraite, au 1er novembre 2023. 
Je vais avoir des activités, ça va m'occuper un peu, 
pour ne pas que je reste enfermée toute seule chez 
moi. » 
Mais la recherche de logement peut s'avérer longue 
pour un couple de personnes en situation de handicap : 
« Ce n'est pas forcément évident pour nous deux car 
ce n'est pas d'aujourd'hui qu'on recherche un nouveau 
logement. On a même visité des maisons, mais pas de 
résultats. - Pourquoi ? - Ils refusent à chaque fois quand 
on leur dit qu'on est handicapé. Ce n’est pas forcément 
évident pour nous deux, de recevoir à chaque fois des 
refus. Mais on continue les recherches ! » 
Nous espérons qu'ils trouveront bientôt l'appartement 
de leurs souhaits. 
La recherche d'appartement peut être longue comme 
rapide, selon les critères et les situations. 
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Pour Jean-François, tout 
était écrit. Depuis 2006, il vit 
dans son petit appartement à 
Basse-Indre. 

Mme Lefort, la mère de 
Jean-François, nous raconte 
comment ça s’est passé : 
« Un jour de match de basket, 
j’étais présente, ainsi que le 
propriétaire de l’appartement 

de l’époque (Mme Lefort le connaissait). On commence à 
discuter et il me dit : 
« Vous ne recherchiez pas un logement pour votre fils ? 
- Si ! Il ne veut plus rester à la maison, il veut être chez lui. 
- Écoutez, j’ai un logement qui se libère, le basketteur qui 
était là à l’année part. Si vous voulez, il est à vous. Venez le 
voir, ce n’est pas grand, mais il y a tout et il est aux normes.» 
Et c’est comme ça que Jean-François est dans son ap-
partement actuel !» 
Jean-François habite son logement depuis 2006, il 
est né et a grandi à Basse-Indre : il est connu de tout 
le monde et est bien installé :« Il faut dire qu’il est 
connu de tous les gens depuis qu’il est tout petit, c’est 
un avantage, explique Mme Lefort. Il allait jouer dans 
la ruelle où est situé son appartement. Il est vrai qu’ils 
s’entendent tous très bien, il y a une bonne ambiance. » 
Mme Lefort rajoute :  «Notre  fils  est  très  sociable,  
il s’intègre très facilement et s’incruste partout. À l’exté-
rieur, il se sent bien, à l’intérieur pas trop, car il a un 
sacré tempérament. Il ne peut pas rester tout seul 
chez lui, il est plus dehors à rencontrer du monde que 
de vouloir rester chez lui. » 
Son logement est à proximité de la maison familiale, ce 
qui lui permet de passer régulièrement voir ses parents. 

Jean-François explique : « Le foyer de vie, ça ne va pas. 
Ce n’est pas ma place. J’ai un sacré caractère je l’avoue. » 
Il ajoute : « Si j’étais dans un foyer, ils m’empêcheraient 
d’aller au marché le dimanche matin, quand ça ne sera 
pas mon moment de sortie. De plus, un vendredi sur 
trois, je ne suis pas là car il y a des concerts à droite et 
à gauche ! » 

 Mme Lefort : « Depuis le début, il nous dit qu’il ne veut 
pas aller en foyer. Il s’est calmé quand il a su qu’il allait 
avoir son appartement. » Jean-François est heureux 
de pouvoir vivre indépendamment, d’une certaine 
manière et de vivre sa vie, tout en sachant qu’il est 
accompagné. 
 L’exemple de Jean-François est important et permet 
de montrer qu’il est possible de vivre à son rythme en 
écoutant ses besoins et en étant accompagné comme 
il se doit. Le dispositif Ker’Age sollicité par l’ESAT s’est 
montré réactif et partie prenante dans l’accompa-
gnement à ce projet. Il a d’ailleurs fait appel à l’Equipe 
Mobile de Médicalisation pour évaluer les besoins en 
médicalisation et proposer du relais aux parents qui 
interviennent en tant qu’aidants. 

Les acteurs de l’Adapei de Loire-Atlantique se sont 
penchés sur la question de l’autodétermination dans 
le secteur de l’Habitat et ont travaillé sur un nouveau 
dispositif, qui a fait ses preuves dans d’autres dépar-
tements de France : l’appartement tremplin “l’Envol” de 
l’Adapei de Loire-Atlantique, situé à Couëron. 

Ce dispositif permet à des personnes en situation de 
handicap, souhaitant envisager de vivre dans un ap-
partement inclusif, et non en foyer, de pouvoir tester la 
vie en autonomie dans un appartement sous la forme 
de “stage”, et sur une durée de 2 à 4 semaines. 

Jean-François ne souhaite pas aller en foyer  
pour garder son indépendance. 
Avec sa mère, ils ont rencontré par hasard 
le propriétaire d’un appartement pendant un match de basket. 
Ils ont pu louer cet appartement 
L’appartement est dans la ville où il a grandi, 
il connaît tout le monde 
et, avec les soutiens mis en place, tout va bien. 

Facile À Lire et à Comprendre
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Marie-Thérèse, 53 ans, 
est une professionnelle en 
situation de handicap, tra-
vaillant au service propreté / 
entretien des locaux d’esatco 
St-Herblain et résidait au 
foyer du Tillay à St-Herblain. 
Mais, il s’est avéré que la vie en 
collectivité lui pesait un peu : 
« Au foyer, j’étais toute seule 

dans mon logement avec une kitchenette, douche et 
toilette. Mais la vie du foyer, je ne supportais plus trop. 
Les autres qui viennent taper à ta porte pour demander 
un service : ça m’agaçait un peu. »
Lorsqu’elle a su qu’elle pouvait réaliser un stage à l’Envol, 
elle était contente de savoir qu’elle allait expérimenter 
la vie en autonomie sans les contraintes du foyer.
« J’ai fait un stage de 4 semaines, je faisais mes petites 
courses, mon ménage et j’appelais le SAVS si j’avais 
besoin d’aide. 
J’ai fait ce stage pour savoir si je pouvais me débrouil-
ler toute seule dans un appartement et pour faire ma 
vie avec mon copain. Le matin, je me réveille, je me 
lève, je vais regarder ma petite télévision, je prends 
mon petit déjeuner, et puis après, je vais au travail.
Quand j’étais à l’Envol, j’étais au calme. Je ne m’ennuyais 
pas, j’entendais les voitures, les oiseaux, les gens dans 
la rue parler. Quand je suis revenue au foyer après mon 
stage, j’étais tendue, je ne voulais pas y retourner car 
j’étais bien chez moi.» 
Alors, une occasion s’est présentée, un appartement 
à Rezé s’est libéré et on a proposé à Marie-Thérèse 
d’y aller. Une démarche de recherche d’appartement 

qui peut prendre jusqu’à deux ans d’attente en temps 
normal. 
Malheureusement, Marie-Thérèse ne s’y plaît 
pas car il est plutôt éloigné de son lieu de travail 
et du lieu d’habitation de son compagnon :  
« Je suis un peu tendue. C’est finalement  loin de mon 
travail. Mon docteur est à St-Herblain, je ne change pas 
mon docteur. Heureusement, c’est facile d’accès, je 
vais en transport en commun, je peux me débrouiller. »
Avec la curatrice, elle est donc en recherche d’un autre 
logement, qui correspond plus à ses attentes. 
Comme nous explique Audrey Dubout, monitrice 
éducatrice au SAVS de Rezé qui accompagne Ma-
rie-Thérèse, l’appartement tremplin l’Envol est un 
dispositif concluant. En tant que monitrice éducatrice, 
elle accompagne les personnes en situation de 
handicap soit en proposant des activités à plusieurs 
ou en intervention individuelle, selon le besoin. 
Par exemple 
« On peut accompagner la personne à  
se rendre à un rendez-vous médical 
ou lui apprendre à travailler  
l’autonomie, nous dit Audrey. 
Dans le cadre de l’appar-
tement tremplin l’Envol, 
nous rencontrons une fois 
par semaine la personne 
résidant dans l’apparte-
ment et nous débriefons 
avec  elle,  afin  de  savoir  si 
tout se passe bien, si elle 
a besoin d’évoquer quelque 
chose en particulier. » 

L’Envol, c’est le nom de l’appartement tremplin  
de l’Adapei à Couëron, 
Cet appartement permet de tester la vie en autonomie  
en appartement, pour ceux qui le souhaitent,  
avec des stages de 2 à 4 semaines. 
Marie-Thérèse a été la première à essayer. 
Elle vivait en foyer depuis longtemps 
et souhaitait essayer la vie en appartement avec l’aide du SAVS. 
Depuis elle vit en appartement à Rezé mais c’est loin du travail 
Elle cherche donc un nouvel appartement. 

La première personne accompagnée, stagiaire de ce dispositif, est Marie-Thérèse. 
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Kévin, 25 ans
Suite au premier stage 
réalisé par Marie-Thérèse, 
ça a été au tour de Kévin, 
professionnel en situation de 
handicap d’esatco St-Herblain 
de réaliser l’expérience de 
vivre en autonomie dans  
« son propre chez-soi ». 

Contrairement à Marie-Thérèse, 
Kévin ne souhaite pas rester trop longtemps en foyer 
afin de découvrir rapidement la vie en autonomie. 

Il réalise en ce moment son deuxième stage pour 
confirmer son envie de projet d’habitat : « J’ai fait 
un stage de deux semaines, et là je le fais pendant 
quatre semaines. » 

Pour lui, le premier stage était le bienvenue :
« Parce qu’en fait, le ménage et moi, ça ne fait pas 
un, ça fait deux (rire). J’étais accompagné par le 
foyer dans mon projet personnel, dans la gestion 
du ménage. Pendant 2 semaines, c’était pour voir 
si j’arrivais à tenir ce logement propre pour les 
prochains jours. Comme j’arrive bien, ils m’ont 
proposé de refaire un deuxième stage. J’avais envie 
de refaire un autre stage pour vérifier si c’est mon 
envie de vivre tout seul dans un appartement. » 

Un premier stage concluant et un deuxième stage 
en cours, lui donnent l’envie d’aller jusqu’au bout de 
son projet d’habitat : 

« Au petit Tillay, j’ai mon propre logement, mais avec 
d’autres personnes, avec une grande salle commune 
et un moniteur pendant la semaine, mais que le soir. 

Alors qu’en stage avec L’Envol, je peux faire plein de 
trucs. Pas besoin de prévenir un encadrant ou un 

moniteur quand on invite du monde, pas besoin de 
prévenir à l’heure que tu rentres le soir. Car des fois, 
le soir, après mon sport le BaskIN, je rentre tard. 

Tout me motive à retourner là-bas !» 

Pour Kévin, qui résume très bien l’idée du stage à l’ap-
partement tremplin L’Envol, c’est être « libre de ses 
mouvements », tout en étant accompagné selon les 
attentes et les besoins de chaque personne stagiaire. 

Cette expérience, Kévin a eu l’occasion d’en parler 
lors des Tours Territoires organisés par l’Adapei 
où des personnes en situation de handicap, des 
familles, des professionnels ont abordé l’un des 
volets du Projet Associatif de l’Association : l’auto-
détermination dans le secteur Habitat et Accompa-
gnement des Adultes. 

« L’autonomie, ce n’est pas pour tout le monde.  
J’ai fait le truc avec la réunion de l’Adapei pour parler 
du futur de l’Adapei sur l’habitat, avec des groupes 
de parole sur le projet de l’habitat. » ajoute Kévin. 

 « C’était rapide mais, 
c’était bien, il y avait 
des groupes de parole 
qui parlaient des points 
positifs, négatifs, ou des 
points à améliorer. Ils 
vont prendre les bonnes 
idées et les insérer dans 
le projet de l’habitat. J’ai 
trouvé ça enrichissant. » 

Effectivement, la vie en  
autonomie, selon le projet 
de la personne et la 
personne accompagnée, 
ne peut convenir à tous. 

Facile À Lire et à Comprendre

Kevin a également fait des stages à l’appartement tremplin 
Il est jeune et ne souhaite pas rester trop longtemps au foyer. 
Il vérifie donc que sa vie en autonomie est possible, 
et cela lui plait. 
Il l’a dit pendant la réunion du Tour Habitat. 
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France, 55 ans, nous a confié 
son futur projet d’habitat, en 
compagnie de sa mère. 
France habite avec sa mère 
depuis 2006, après avoir vécu 
13 ans en foyer. 
Sa mère témoigne : « Tu y es 
entrée en 1993 et tu en es 
ressortie en 2006 pour revenir 
habiter à la maison. »

France complète : « C’était bien voilà, mais j’en avais assez. » 
«Quand elle a eu assez du foyer, elle a demandé à 
revenir à la maison.» nous explique Mme Dubus. 
La cohabitation pour la mère et la fille est merveil-
leuse, mais depuis la période de confinement, elles 
ont commencé à aborder la question de l’habitat 
inclusif pour France quand elle prendra sa retraite. 
En effet, France la prendra d’ici un an, en août 2024 et 
Mme Dubus pense à l’avenir. 
Pour France, revenir en foyer n’est pas envisageable : 
« France ne veut plus en entendre parler, ce n’est pas 
le genre d’habitat qu’elle veut. Elle, ce qu’elle souhaite, 
c’est avoir son appartement, être indépendante et 
puis éventuellement retrouver des connaissances, des 
amis et être assistée dans tout ce qui est administratif 
et financier », explique Mme Dubus. 
Pour l’instant, tout se passe bien, France est bien installée : 
« Je travaille à Saint-Herblain, à Catouest, je suis 
habituée maintenant, je travaille dans l’atelier câblage, 
c’est varié. C’est vrai qu’à deux, on est vraiment bien. » 
Mme Dubus ajoute : « On n’aimerait pas parler de ça, 
j’aimerais bien lui dire que je vivrai avec elle aussi 
longtemps que possible, qu’on partira ensemble. Mais 
bon, ce n’est pas réalisable, ni le projet. Alors, on en 
parle. Et puis, il faut que ça évolue dans sa tête, qu’elle 
s’approprie le projet, car elle me dit « Oui je veux bien, 
mais pas tout de suite, j’ai le temps. » L’essentiel, c’est 

qu’elle trouve son petit appartement, qu’elle se sente 
bien toute seule et qu’elle puisse vivre sa vie. Elle 
est capable de vivre toute seule. Quand je partais en 
voyage, elle restait 8 ou 15 jours toute seule. » 
 « Oui, c’est vrai. M’organiser, faire mon ménage, faire à 
manger. » - rajoute France - « Bien sûr, sur certains trucs, 
il faudra être là pour elle, surtout la partie administrative, 
et un peu les courses aussi. » - complète Mme Dubus. 
Toutes les deux se sont informées sur les projets qui 
correspondraient aux attentes de France : 
« On nous a montré des plans, on nous a fait voir un peu 
le nombre de personnes qu’il y aurait, l’environnement, 
mais aussi tout ce qui va avec… »
Il faudrait une adresse qui matcherait très bien avec 
le lieu d’habitation de sa mère et lui permettrait de 
réaliser ou continuer les activités qu’elle fait: 
« Je fais de la gym, de la guitare et je prends aussi des 
cours de français. »
Des envies d’activités que peut comprendre Mme Dubus : 
« Je me rends compte que j’ai de moins en moins envie 
de sortir, faire ces trucs-là, alors qu’elle est encore 
jeune. Si elle rejoint un groupe de personnes, elle 
pourrait être stimulée par la dynamique du groupe et 
réaliser des activités. Ça lui fera sûrement du bien. 
C’est important pour elle. » 
Un beau projet d’habitat pour France, mais aussi un 
grand tournant dans sa vie d’adulte accompagnée. La 
mère et la fille souhaitent aller étape par étape afin 
que France s’approprie son projet : « On va attendre 
un  peu,  on  finit  d’abord  l’année,  c’est  un  gros  projet. 
On va à notre rythme et on attend que France soit en 
retraite. Il y aura vraiment un changement de vie à ce 
moment-là. » 
Mme Dubus conclut que ce projet d’habitat doit 
être celui de France et qu’il doit se faire « dans les 
conditions qui lui conviennent, on ne la mettra pas 
n’importe où. C’est selon ses désirs et où elle se sentira 
bien.» 

France a été pendant 13 ans en foyer mais ne souhaite plus y aller. 
France vit actuellement avec sa mère, depuis 7 ans, 
Toutes les 2 parlent de l’avenir 
France est bientôt en retraite  
et elle souhaite aller dans son appartement, 
Elle prépare ce projet d’appartement inclusif avec Hapi’Coop 
Cela permettrait à France de rester proche de sa mère, 
de ses activités de loisirs et aussi d’en découvrir d’autres en groupe. 
Un projet à construire pour France, 
Un lieu désiré où elle se sente bien. N°57 - PAPILLONNAGES • 11



Tous les ans, la Présidente et le Directeur 
Général de l’Adapei de Loire-Atlantique 

invitent les familles, personnes accompagnées 
et professionnels à une rencontre, programmée 
sur 6 temps différents dans 6 lieux du départe-
ment. Environ 300 personnes sont venues. 

Cette année, la rencontre de 2 heures s’est 
déroulée en trois temps sur le thème 
“ Quel habitat pour demain ? ”.
En introduction, nous avons pris le temps de 
présenter le nouveau projet associatif, qui 
avait fait l’objet pour son actualisation d’une 
rencontre du même type, l’an dernier. 

Puis nous avons resitué le sujet de l’habitat 
des personnes en situation de handicap qui 
s’adressent à l’Adapei de Loire-Atlantique, au 
cœur des politiques publiques. En effet notre 
association assure une mission de service 
public. Elle ne peut développer son offre que 
sur autorisation de ses financeurs, l’Etat avec 
l’Agence Régionale de Santé (ARS) et le Dépar-
tement. 

Puis nous avons proposé un temps d’ateliers 
par groupe de 6 à 8 personnes pour réfléchir 
ensemble aux opportunités et menaces des 
politiques publiques sur le thème de l’habitat 
et aux forces et faiblesses de l’Adapei de  
Loire-Atlantique pour y répondre. 

Deux ateliers ont été proposés : 

• Un sur l’offre “ Habiter en Établissement ”
• Un sur l’offre “ Habiter hors Établissement ” 

Ces ateliers vont enrichir le projet socle Habiter 
(du soutien ponctuel à l’accompagnement 
H24) de l’Adapei de Loire-Atlantique, en cours 
d’écriture. 

En guise d’introduction, nous avons partagé 
l’article 19 de la Convention relative aux droits 
des personnes handicapées de l’ONU ratifiée 
par la France en 2010.

Article 19 
Autonomie de vie et inclusion dans  
la société 
Les États Parties à la présente Convention recon-
naissent à toutes les personnes handicapées le 
droit de vivre dans la société, avec la même liberté 
de choix que les autres personnes, et prennent des 
mesures efficaces et appropriées pour faciliter 
aux personnes handicapées la pleine jouissance 
de ce droit ainsi que leur pleine intégration et par-
ticipation à la société, notamment en veillant à ce 
que : 

Les personnes handicapées aient la possibilité de 
choisir, sur la base de l’égalité avec les autres, leur 
lieu de résidence et où et avec qui elles vont vivre 
et qu’elles ne soient pas obligées de vivre dans un 
milieu de vie particulier ; 

Les personnes handicapées aient accès à une 
gamme de services, à domicile ou en établisse-
ment et autres services sociaux d’accompagnement, 
y compris l’aide personnelle nécessaire pour leur 
permettre de vivre dans la société et de s’y insérer et 
pour empêcher qu’elles ne soient isolées ou victimes 
de ségrégation ; 

Les services et équipements sociaux destinés à 
la population générale soient mis à la disposition 
des personnes handicapées, sur la base de l’égalité 
avec les autres, et soient adaptés à leurs besoins.

Retour des 
6 tours territoires

300 personnes
présentes !
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Au niveau des politiques publiques cela se 
traduit par un indicateur posé en 2017 : Passer 
d’une offre 70 % établissements / 30 % services 
à domicile à une offre 50/50. Nous avons aussi 
vu éclore l’offre dite Habitat inclusif avec son 
Aide à la Vie Partagée, offre au sein de laquelle, 
l’Adapei de Loire-Atlantique s’est pleinement 
engagée en co-créant Hapi’Coop, coopérative 
d’ingénierie. Les politiques publiques actuelles 
visent le plein engagement des services de droit 

commun notamment au niveau de l’emploi, de 
l’accès aux soins et de l’école. Par exemple, pour 
cette dernière, l’État, ces 5 dernières années 
a investi près de 3 milliards d’euros au sein de 
l’Éducation Nationale pour l’accueil de près de 
400 000 élèves en situation de handicap. 

En 2022, le résultat de ces politiques publiques 
est que la création de nouvelles places en éta-
blissement est réduite à la portion congrue. 

Notre enjeu est d’innover, dans le cadre des politiques publiques (puisque nous avons une 
mission de service public) tout en assurant la sécurisation des parcours et le droit pour les 
parents d’être juste parents ! 

Accompagnement médico-social

Les membres associés
Insertion par le logement

Aide à domicile Expertise immobilière

HAPI’Coop, c’est quoi ?
HAPI’Coop est la coopérative de l’Habitat 
Accompagné, Partagé et Inclusif. Fondée en 
octobre 2020, cette coopérative développe des 
solutions d’habitats pour les personnes vulné-
rables afin de faire face à des besoins en forte 
évolution. La gouvernance est partagée entre 
les futurs habitants, leurs proches, les parte-
naires et les salariés.

Il s’agit d’une société coopérative d’intérêt 
collectif dont l’objectif est de rendre accessible 
au plus grand nombre des logements solidaires 
dans un environnement favorisant la mixité et 
l’inclusion dans la cité.

Notre offre s’adresse principalement aux 
personnes porteuses de handicap. HAPI’Coop 
propose une offre de services intégrée aux 
futurs habitants afin de faciliter leurs parcours 
inclusifs.

Son activité est à la fois 
l’accompagnement des 
habitants, l’animation 
et la coordination des 
habitats, la médiation 
locative et l’ingénierie 
des projets immobi-
liers.

HAPI’Coop est agréée «Entreprise Solidaire 
d’Utilité Sociale» et s’inscrit pleinement dans 
l’Economie Sociale et Solidaire.

Nous proposons des logements à nos locataires 
de deux façons :

• En intermédiation locative auprès de bailleurs 
sociaux et de bailleurs privés

• En location directe sur des biens que nous fai-
sons construire ou achetons à des promoteurs 
en VEFA (Vente en l’état futur d’achèvement)

Cohabitation intergénérationnelle
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Opportunités/  
Politiques publiques

Menaces/  
Politiques Publiques 

• Budget connu, on sait où on met les pieds 
• Un réseau local important 
• Les établissements sont inclus dans la cité 
• Référent de parcours pour accompagner les évolu-

tions des souhaits et besoins de la personne 
• Permettre à la personne de changer d’habitat :  

ne plus entrer dans un établissement à vie

• Pas de places disponibles
• Pas de création de nouvelles places
• Insuffisance des budgets au regard du public 

accompagné qui présente des handicaps plus sé-
vères, ce qui a pour conséquence une crainte de la 
déqualification des professionnels recrutés 

• Baisse de l’attractivité des métiers exercés en 
établissement

• Règlement d’aide sociale qui ne permet pas d’aller 
et venir comme on le souhaite

• Crainte de fermeture des établissements
• Crainte des regroupements d’établissements alors 

que c’est leur petite taille qui permet qu’ils soient 
inclusifs

• Tarification Serafin-PH

• On y est chez soi 
• Le groupe
• Des propositions d’activités 
• Des professionnels qualifiés sur place
• Motivation des professionnels 
• Sécurité (jour et nuit) sans être isolé 
• Une gamme de choix 
• Possibilité de changer d’établissement
• Possibilité d’aller et venir, de partir en vacances
• Favorise le « bénévolat » pour faire entrer l’extérieur 

dans l’établissement
• Peut soutenir l’expérimentation vers d’autres  

manières d’habiter 
• Les offres diverses, sur des territoires  

divers permettent d’envisager des évolutions de 
parcours (accueils temporaires, appartements 
pédagogiques…) 

• Rassurant pour les familles

• Chambres trop petites pour recevoir ses amis,  
sa famille. 

• Pas assez d’expérimentation pour essayer 
 une autre manière d’habiter ni d’assurance du 
« droit au retour » si cela ne convient pas 

• Des listes d’attente, qui ne permettent pas  
un véritable choix ni la juste réponse  
pour les jeunes en situation d’amendement  
Creton ou pour les personnes vieillissantes 

• On y subit une organisation pas toujours choisie 
• On habite avec les personnes avec qui on travaille 
• Les possibilités de transport sont insuffisantes 

Créer un blablacar Adapei 
• Manque de participation sociale à l’extérieur 
• Frein au développement des potentiels  

des personnes 
• Organisation collective contraignante 
• Vie de couple difficile avec le collectif 
• Le tout ou rien
• Pénurie et trop grande rotation des professionnels 

Résumé des ateliers
Habiter en établissement 

Forces de l’Adapei de 
Loire-Atlantique

Faiblesses de l’Adapei de 
Loire-Atlantique
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Opportunités/  
Politiques publiques

Menaces/  
Politiques Publiques 

• Appui sur les activités et associations de la cité.
• Liens avec les communes
• Découvrir une autre façon de vivre
• Ne pas oublier les Résidences services et les EHPAD
• Programmes immobiliers concernés par le handicap
• Changer le regard sur le handicap
• Pair-aidance (familles et personnes elles-mêmes)
• Choisir ses repas, faire ses courses
• Possibilités de réponses plus individualisées avec  

la PCH
• Diversifier les réponses, mixer par exemple habitat 

inclusif et accueil de jour
• Nouveaux métiers

• Les droits des personnes handicapées ne sont pas 
identiques aux droits communs

• Les décisions administratives déconnectées de la réalité
• Méconnaissance du handicap
• Et si le montant PCH attribué est insuffisant ?  

comment fait-on ?
• Les services d’aide à domicile sont saturés
• Isolement des professionnels
• Les logements sociaux sont souvent dans des  

quartiers « difficiles »
• Les pérennités et sécurisation des budgets ne sont 

pas assurées
• Vulnérabilités des personnes (escroquerie, abus  

de confiance, maltraitance…) non prises en compte
• Risque de fragilité de l’accompagnement du fait  

du manque des regards professionnels croisés
• Formation adaptée ?
• Accès aux soins ?
• Attractivité des métiers ?
• Quelles propositions pour les plus dépendants 

orientés actuellement en FAM et MAS ? 
• Insécurité pour les proches, notamment quand  

ils vieillissent
• Lourdeurs administratives/ accès aux droits 

(mdph, manque souplesse notifications) 

Habiter hors établissement 

• Capacité d’ouvrir la société civile au handicap / 
prise de conscience / rendre visible le handicap

• Peut libérer des places pour ceux et celles qui  
en ont vraiment besoin

• Engagement dans l’habitat inclusif
• Développement d’équipes mobiles au service  

du domicile 
• Promotion des capacités des personnes /  

Tester l’autonomie
• Groupes plus petits 
• Emancipation 
• Avoir le droit d’essayer 
• Evolutif 
• Passerelles 
• Réseau de partenaires

• Les parents sont craintifs 
• Si échec ? quelle autre proposition ? 
• Isolement de la personne, manque d’activités,  

d’accompagnement
• Sous financement de l’accompagnement  

dans les habitats hors établissement
• Quid des transports ? 
• Très difficile d’identifier ce qui existe et  

est possible pour la personne. 
• Et si on veut sortir d’un habitat inclusif et entrer  

en établissement ? on attend combien de temps ? 
• A ce jour, les habitats inclusifs ne correspondent 

pas à tous. 
• Manque de préparation à la vie adulte 
• Manque d’aide et isolement pour les familles. 

Forces de l’Adapei de 
Loire-Atlantique

Faiblesses de l’Adapei de 
Loire-Atlantique
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Facile À Lire et à Comprendre

Cette année, le sujet du tour des territoires était : 
« Quel habitat pour demain ? » 
300 personnes ont participé à ces 6 rencontres, 
familles, personnes accompagnées et professionnels. 
La Présidente et le Directeur Général ont présenté le sujet avec : 
• notre projet associatif 
• l’article 19 de la convention de l’ONU 

sur le sujet autonomie de vie et inclusion dans la société 
l’ONU est l’Organisation des Nations Unies 

• un rappel sur le lien entre l’Adapei, l’Agence Régional de Santé 
et le Conseil Départemental et donc notre mission de service 
public 

Puis chacun s’est exprimé lors des ateliers sur la question 
Forces, faiblesses, opportunités et menaces, pour notre association, 
pour un habitat en établissement ou en dehors d’un établissement 
Pour innover et sécuriser les parcours. 
Pour assurer aux parents le droit d’être juste parents. 
Ces réflexions seront reprises dans le cadre du projet « Habitat » 
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Point sur le projet 
du secteur “Habitat”
Benoît Le Lamer, Directeur de Territoire, Habitat et Vie Sociale Agglo Nantes

Après le secteur « travail » et le secteur 
« enfance », c’est au secteur de « l’habitat » 

de se doter cette année d’un projet socle.  
Ce projet a pour vocation de construire collective-
ment les réponses les plus adaptées aux besoins 
et attentes des personnes accompagnées sur 
leur territoire de vie dans un contexte sociétal 
en évolution. Ce projet regroupe les quelques 
800 professionnels du secteur, intervenant 
dans une trentaine d’établissements et services 
et accompagnant plus de 1 200 personnes en 
situation de handicap. Il a pour objet de mieux 

prendre en compte les attentes, les aspirations 
et les besoins des personnes accompagnées, 
pour adapter et diversifier nos propositions  
d’accompagnement, développer nos actions 
sur le territoire avec l’ensemble de la société et 
définir les axes de travail en lien avec le projet 
associatif. 

Ce projet de secteur sera résolument relié à des 
orientations associatives et évoluant dans un 
contexte national, régional et départemental en 
mouvement. 

Pour ce faire, il a été confié au CREAI (Centre 
Régional d’Etudes, d’Actions et d’Informations) 
des Pays de Loire de nous accompagner dans 
la démarche. Une première phase a permis au 

CREAI de proposer une analyse documentaire 
à partir de supports divers : projets d’établis-
sements, feuille de route de territoire, rapport 
d’activité, CPOM*, enquête de satisfaction, PPA**… 

Les étapes du projet Habitat - Vie Sociale

Avril - juillet 2022
Préparation du projet

1er juillet 2022
Réunion de lancement  
du projet

Octobre 2022
Pour compléter, 
entretiens collectifs 
avec les personnes  
accompagnées

Mai - décembre 2022
• Rédaction du projet
• Relecture et validation
• Diffusion

Septembre 2022
Enquêtes auprès :
• des personnes  

accompagnées
• des familles
• des professionnels
• des partenaires

Octobre 2022 - avril 2023
Groupes de travail
Par thème

* Contrat Pluriannuel d’Objectifs et de Moyens ** Projet Personnalisé d’Accompagnement
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En septembre 2022, a été lancée la phase 2 du projet  
Réalisation d’enquêtes sous forme de questionnaire en direction des personnes accompagnées, 
familles, professionnels, partenaires, et réalisation d’entretiens collectifs avec des personnes  
accompagnées. Cette phase a permis la participation de 221 personnes accompagnées, 74 familles, 
82 professionnels et 19 établissements et la production d’un livrable de plus de 100 pages. 

La phase 3 du projet s’est déroulée entre octobre 2022 et avril 2023
7 groupes de travail thématiques ont été organisés regroupant une vingtaine de professionnels sur  
2 journées de travail, soit 14 journées de travail. Les thèmes explorés ont été les suivants :

Le CREAI est chargé de nous rendre un livrable du projet pour cet été. Un passage dans les Conseils 
à la Vie Sociale (CVS) est ensuite organisé avant une validation par le conseil d’administration en 
décembre prochain. 

Au-delà de faire socle pour l’ensemble du secteur habitat, ce projet va permettre 
de fixer un horizon commun à 5 ans. 

Habiter chez soi : pour un parcours fluide et inclusif,  
évitant les ruptures 

Auto-détermination et pouvoir d’agir 

Autonomie dans la vie quotidienne 

La personne citoyenne, de l’intime à la vie sociale 

Accompagnement à la santé 

Pour une qualité de l’accompagnement  
et une qualité de vie au travail 
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Se préparer à  
vivre chez soi 
Marine Dominé, Responsable du CAFS Nord Loire Ancenis – Blain – Châteaubriant

Le CAFS, ou Centre d’Accueil Familial 
Spécialisé, propose une solution d’accueil en 

internat chez des assistants familiaux agréés. 
Chaque assistant familial peut accueillir un 
ou plusieurs enfants à son domicile selon leur 
agrément, délivré par le Conseil Départemental 
de Loire-Atlantique. 

Le CAFS Nord fait partie du territoire  
« Éducation, Soins, Apprentissage Nord Loire » 
composé de l’IME Paul Eluard à Ancenis, 
l’IME Frida Kahlo à Blain, l’IME des Perrières à  
Châteaubriant et le SESSAD Nord (Blain, 
Guémené-Penfao et Châteaubriant). 

Au premier trimestre 2023, le CAFS 
accompagne 23 enfants, adolescents et jeunes 
adultes de 9 à 22 ans. Ils sont ainsi accueillis 
du lundi au vendredi chez les 17 assistants 
familiaux du service. 

Les objectifs d’accompagnement sont variables 
et personnalisés : 

• Organisation familiale la semaine, permet-
tant le maintien ou la reprise d’une activité 
professionnelle pour les parents 

• Répit familial 
• Expérimentation de l’habitat en dehors du  

domicile parental 

C’est dans ce dernier objectif que nous 
réalisons cet article. En effet, à l’approche de 
l’âge adulte, certains jeunes et leurs familles 
expriment le besoin de gagner en autonomie. 
C’est alors pour chacun, l’occasion d’expérimen-
ter une séparation, en intégrant le domicile d’un 
assistant familial du service. 

Aller vers l’habitat, c’est aussi s’exercer à 
entretenir celui-ci. Chez les assistants 
familiaux, les jeunes accompagnés sont 
sollicités pour participer ou prendre en charge 
des tâches de la vie quotidienne, indispensable 
à leur future autonomie : gestion du linge, des 
repas, de la vaisselle… Les jeunes accompa-

gnés disposent de leur propre chambre qu’ils 
sont invités à entretenir chaque semaine. 

« Je travaille à rendre autonome les jeunes en les 
investissant au maximum de tâches quotidiennes : 
mettre la table et la desservir, faire la vaisselle, faire 
la cuisine et les achats afin de prendre conscience 
de la valeur des aliments ou autres produits, faire 
le ménage dans leur chambre et leur salle de bain, 
faire son lit et avoir une chambre bien rangée, 
travailler sur l’autonomie dans les déplacements à 
pied ou à vélo avec le respect du code de la route. » 

Les demandes sont adaptées à l’autonomie de 
chacun. Les assistants familiaux ont à cœur 
d’amener les enfants et adolescents accueillis 
à aller au-delà de leur capacité actuelle, tout en 
s’adaptant à leurs rythmes et à leurs besoins. 

« J’ai toujours fait attention à les encourager 
et  éviter  de  les  mettre  en  difficulté  dans  les 
situations où ils ne sont pas en capacité de 
réaliser ce que je leur demande. 
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Il est important de les valoriser et bien faire 
ressortir ce qu’ils font de bien, tout en les 
reprenant lorsque nous ne sommes pas 
satisfaits de leurs comportements en argumen-
tant le pourquoi. » 

Le projet est également pris en compte. Alors 
que le jeune accompagné ne se projette pas 
encore dans sa vie d’adulte, le CAFS est un 
espace privilégié, intime, où l’adolescent peut 
ébaucher ses premières idées et souhaits pour 
sa vie d’adulte. 

« Il est important, dès le plus jeune âge, de bien 
discuter et bien communiquer avec les jeunes 
pour leur faire prendre conscience de leur 
connaissance et de leur possibilité et chercher 
à comprendre ce qu’ils ont envie de faire dans 
le futur et voir si c’est réalisable et argumenter 
sans casser leurs rêves ou ambition. 

Nous profitons des nombreux échanges  
du quotidien pour bien les préparer à la vie 
d’après et les projeter dans 
leur future desti-
nation en discutant 
de ce qu’ils ont envie 
de faire dans les 
années à venir et si 
c’est réalisable ou pas 
en expliquant le chemin 
qu’il leur reste à faire. » 

Au CAFS, le jeune est 
accueilli au sein d’une 
vie familiale, plus ou 
moins dynamique, avec 
plus ou moins d’activités. 
Le métier est règlementé, 
chaque assistant familial peut 
proposer un accueil qui dépend 
beaucoup des habitudes de vie 
de la famille, de son rythme et 
de ses valeurs. Quand un jeune 
s’oriente vers un habitat collectif 
(foyer de vie, FAM, MAS), le CAFS est 
l’occasion de travailler, par exemple, 
la vie en collectif. 

« Nous travaillons sur le respect des autres, 
la bienveillance des personnes différentes, le 
respect des temps de parole de chacun, les 
horaires, la consommation d’eau et sensibi-

liser sur la consommation d'énergie avec des 
gestes quotidiens simple et ce que ça apporte 
avec des exemples concrets, respect des règles 
et le pourquoi de celle-ci. » 

Enfin, le CAFS offre un accompagnement 
d’une grande proximité. L’assistant familial, 
qui accueille un à trois jeunes, peut consacrer 
un temps significatif à chacun des jeunes 
accueillis. Il développe ainsi une relation de 
proximité et de confiance, ce qui permet 
d’aborder des sujets parfois délicats en famille, 
comme les relations amoureuses ou l’hygiène. 

« L’accueil des jeunes à mon domicile me permet 
aussi de proposer un travail aussi sur l’hygiène 
et l’importance de celle-ci et les conséquences 
du non-respect sur leurs corps. » 
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Les assistants ne travaillent pas seuls. Travailleur 
social, ils travaillent en équipe. Au sein du CAFS, 
les assistants familiaux sont accompagnés par 
une éducatrice spécialisée coordinatrice et un 
psychologue. 

Les assistants familiaux travaillent également 
en étroite collaboration avec les équipes 
sociales et médico-sociales en fonction de 
chaque jeune : Instituts médico-éducatifs, 
aide sociale à l’enfance, etc. Les objectifs de 
l’accompagnement sont définis par le projet 
personnalisé d’accompagnement, commun au 
CAFS et à l’IME. 

Lorsque le CAFS est envisagé pour un jeune, 
c’est souvent la découverte d’une toute nouvelle 
proposition d’accompagnement pour le jeune, 
sa famille et les autres partenaires. L’équipe 
du CAFS prend donc le temps nécessaire 
de prendre du temps pour bien engager  
l’accompagnement et définir les besoins. Des 
temps d’immersion, à l’IME ou chez l’assistant 
familial peuvent alors être organisés. La famille 
est toujours invitée à visiter le domicile de  
l’assistant familial. L’accueil peut alors se 
mettre en place, pour quelques semaines à 
quelques années. 

Facile À Lire et à Comprendre

CAFS veut dire Centre d’Accueil Familial Spécialisé 
C’est un accueil en internat chez un assistant familial  
pendant la semaine. 
C’est un autre type d’habitat. 
C’est aussi un répit en semaine pour les parents. 
Surtout, il permet au jeune 
d’expérimenter la vie en dehors du domicile de sa famille 
avec un projet construit pour progresser dans son autonomie 
et donc de préparer sa future vie d’adulte 
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Voilà bientôt 17 ans que Julien est accueilli en 
Accueil de Jour (ADJ) et plus de 15 ans que 

nous souhaitons une place en internat. Julien a 
une orientation Foyer de Vie (FDV). 

Une place en internat permettrait à Julien de 
vivre avec ses pairs, et à nous, parents vieil-
lissants (nous ne serons pas éternels), d’être 
plus sereins quant à son avenir. Nous savons 
qu’il n’y aura plus de création de places et que 
lorsqu’une place se libère, les familles mono-
parentales et les parents très vieillissants sont 
prioritaires. 

Malheureusement, certains choix politiques 
ne correspondent pas à tous les publics. C’est 
le cas notamment pour « l’habitat inclusif » : 
s’il est heureux que ce dispositif bénéficie à 
certaines personnes en situation de handicap, 
près de 80 % des parents d’adultes en Foyer 
De Vie ou Foyer d’Accueil Médicalisé ne 
souhaitent pas se diriger vers cette option, 
dans les faits inenvisageables pour manque 
d’autonomie du bénéficiaire ou insatisfaisante 
à plus ou moins long terme. Les 20 % restants 
montrent certainement plus d’indépendance 
au quotidien. Il est toutefois regrettable que le 
paysage médiatique se fasse majoritairement 
l’écho de personnes en situation de handicap 
quasi autonomes, ayant un emploi, un emploi 
protégé, un logement autonome (…). Il est ainsi 
ciblé une communication positive, socialement 
mieux acceptée, qui justifie certainement 
davantage l’emploi des deniers publics dans le 
secteur médico-social. Avant tout cosmétique, 
ce parti pris ne doit pas faire oublier la réalité, 
qui demeure celle de nombreux parents sans 
solution, responsables au quotidien d’adultes 
qui nécessitent un accompagnement constant. 

L’avenir est bien sombre pour nombre de 
familles et d’adultes en attente d’une place en 
internat. Pour être honnête, je suis surprise 

qu’il n’y ait pas plus de drames familiaux (sans 
parler de tous ces jeunes qui sortiront des IME, 
également en attente d’une place en internat).

C’est une maman fatiguée, sans perspective…

Une maman fatiguée  
sans perspective 
Josiane, maman de Julien – Loire Atlantique

« Je suis persuadée que nombre 
de parents se retrouveront  
dans mes propos. »
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Je vous présente 
Julien, il a 

42 ans et habite, 
depuis 2015 au 
Foyer Médicalisé 
(FAM) DIAPASON à 
Grandchamp-Des-
Fontaines. C’est un 
habitat dédié aux 
adultes autistes. 

Julien n’a pas le 
langage courant, 
il vocalise par des 

sons, quelques mots et beaucoup de gestuelle ! 
Il est aidé par les professionnels et son classeur 
Pecs, classeur avec des images qui lui permet 
de communiquer sur ses demandes, sur son 
emploi du temps pour pouvoir se repérer dans 
l’espace et dans le temps. Il a besoin d’être 
accompagné par des professionnels pour tous 
les actes de la vie quotidienne. 

L’habitat du FAM est réparti en 4 maisons avec 
jardin, de 5 résidents avec un accompagnement 
formé à l’autisme. Julien a sa chambre avec une 
salle d’eau adaptée. Il a aménagé sa chambre, 
avec sa déco personnelle, son lit, son bureau, 
son armoire et sa télévision. Il a une vue sur le 
patio. 

Pour le lever, pas d’horaire imposé. Julien 
participe à la préparation de son petit déjeuner. 
Avec son classeur, il va montrer ce qu’il désire 
manger. Puis, vient le moment de la douche 
et l’habillage. Julien participe à ce moment et 
choisit ses vêtements, avec l’aide bienveillante 
d’un professionnel. Il en a besoin. En général, le 
matin est consacré à de l’activité physique ou 
motrice et ensuite, il aime prendre une pause 
musicale avant le déjeuner dans sa chambre. 
Les après-midis, les activités sont proposées 
dans la maison : peinture, dessin, musique, 

des jeux de ballons, trampoline, des temps à la 
balnéo ou dans la salle sensorielle Snoezelen. 
Ou à l’extérieur : piscine, vélo adapté, balade 
avec des ânes, mais aussi des courses, comme 
aller acheter son journal de programme télé car 
le soir après le repas, Julien aime aller regarder 
sa télé dans sa chambre. Julien apprécie parti-
culièrement d’aller boire un verre en terrasse ou 
d’aller au restaurant, car il est très gourmand ! 

Lui sont aussi proposées des séances de 
karting, des balades en campagne, à la mer, 
des pique-niques, des lectures de contes à la 
médiathèque, des séances de cinéma. Derniè-
rement, il est allé voir un concert au Zénith, la 
troupe de chanteurs des chansons de Michel 
Sardou, grand moment de joie pour lui ! 

Très important, il participe à l’organisation des 
repas, notamment aller chercher le chariot 
contenant les repas « la cantine ». Il aide à  
débarrasser la table, mettre la vaisselle dans le 
lave-vaisselle etc. Certains week-ends, la pré-
paration des repas est entièrement assurée par 
les habitants, courses au marché et préparation. 
Julien adore cuisiner ! 

Cet habitat permet aussi l’accueil des familles 
qui viennent passer la journée avec leur enfant 
et peuvent partager avec lui un repas en toute 
tranquillité, dans un espace dédié. Les familles 
peuvent également venir, en journée, pour faire 
une balade, aller à la piscine…En septembre 
de chaque année, c’est la fête des 4 maisons 
du FAM, sous un grand barnum avec tous les 
résidents, les familles, les professionnels, la 
direction pour un repas convivial et des jeux ! 
Cette journée nous permet de mieux nous 
connaître ! 

Des séjours en bord de mer ou à la montagne 
ont été organisés pour les résidents qui n’ont 
plus leur famille ! Une vraie réussite qui va se 
développer pour tous. 

Une vie “comme tout  
le monde”, chez lui 
Véronique Lascostes, maman de Julien
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Julien a la chance d’avoir encore ses deux 
parents et nous le prenons régulièrement en 
week-end, toutes les 3 semaines et pour des 
petites ou des grandes vacances. Nous en 
profitons aussi pour lui proposer des activités 
qu’il aime, mais aussi aller chez le coiffeur ou la 
pédicure ! Julien apprécie aussi beaucoup ces 
moments partagés ! 

Pour conclure, Julien nous montre avec son 
sourire et à sa façon de communiquer, qu’il 

est heureux chez lui au FAM et chez nous ses 
parents ! Il sait même nous montrer lors des 
vacances avec nous qu’au bout d’un moment, il a 
envie de rentrer chez lui, au FAM pour retrouver 
ses copines et copains et professionnels qui lui 
manquent ! 

C’est la vie ! Julien grandit dans sa tête, dans 
son comportement et nous sommes heureux 
de le voir s’épanouir !

Julien a 42 ans, il habite au FAM Diapason. 
FAM veut dire Foyer d’Accueil Médicalisé. 
Julien est un adulte autiste. 
L’habitat du FAM est composé de 4 maisons. 
Avec 5 résidents par maison. 
Julien participe à la vie courante de sa résidence 
Il a beaucoup d’activités sur place et en dehors 
Il va aussi chez ses parents en week-end de temps en temps 
Ses parents viennent aussi voir Julien au FAM 
Bien accompagné, Julien se sent chez lui au FAM, il progresse 
Julien est heureux et ses parents également. 

Facile À Lire et à Comprendre

24 • PAPILLONNAGES - N°57

• Habitat



Retrouver une vie personnelle
Mme Laurain, maman de Yann

Notre fils Yann, 
polyhandicapé et 

totalement dépendant 
pour tous les actes de 
la vie, a été placé en 
internat dès ses 1 an, 
avec des retours 
réguliers à la maison 
sur les week-ends. 
Ce placement, aussi 
tôt et dans différents 
é t a b l i s s e m e n t s , 
nous a permis de 

comprendre et cerner l’importance du travail en 
lien avec les équipes. 
Après avoir fait des séjours temporaires dans 
plusieurs MAS (Maison d’Accueil Spécialisée) 
autour de Nantes, Yann a nettement montré son 
envie de venir à la MAS de Bouguenais. Et malgré 
une arrivée définitive chaotique, Yann mettant 
sa santé en grand danger, le travail en lien avec 
les équipes qui l’entouraient a permis de passer 
ce cap. Depuis, Yann est très bien intégré. 
La MAS est un type de structure parfaite-
ment adapté aux besoins de Yann. Il y trouve 
un accompagnement quotidien (éducatrice, 
aides-soignants) en adéquation avec sa grande 
dépendance. L’internat de cette MAS est divisé 
en 7 maisons (ou services) de 8 résidents 
maximum. Ce choix de structuration permet 
de créer un esprit de groupe par maison.  

Des activités et des sorties sont proposées 
aussi bien dans son service qu’en liaison avec 
d’autres services, ce qui permet une ouverture 
vers d’autres résidents et d’autres équipes. 

L’accompagnement médical (médecin, psychiatre, 
infirmiers) et paramédical (ergothérapeute, psy-
chomotricienne, psychologue et kinésithérapeute) 
existe sur place, ce qui est important pour 
notre fils qui a un grand besoin de stabilité des 
personnes qui l’entourent, lui qui met beaucoup 
de temps pour créer du lien. 

Quant à nous parents, la qualité des différents  
intervenants et l’esprit d’équipe et d’entraide 
nous rassurent. Nous espérons que cette 
cohésion d’équipe perdure malgré les difficul-
tés de recrutement. Les différentes fêtes ou 
réunions avec invitation des familles permettent 
des moments d’échanges importants, aussi 
bien pour la fête d’été que l’assemblée des 
familles (intégralité des maisons de la MAS) ou 
la sortie sur une journée en bord de mer ou la 
fête de Noël pour le service. 

Ce type d’habitat correspond aux besoins de 
notre fils, et nous permet de retrouver une vie 
personnelle tout en conservant le lien avec 
lui. Nous espérons que l’esprit et la dynamique 
insufflés à la création de la MAS par les équipes 
et les parents à l’origine du projet continueront 
d’être transmis, pour que nous puissions vieillir 
sereinement en sachant notre fils bien entouré.

Yann est un adulte polyhandicapé et totalement dépendant 
Depuis tout petit, il est accompagné en établissement. 
Il habite maintenant à la MAS de Bouguenais. 
MAS veut dire Maison d’Accueil Spécialisée 
Yann y trouve un accompagnement adapté à ses besoins 
Il participe à des activités et des sorties. 
Des réunions, des fêtes et des sorties sont organisées avec les 
familles 
Les parents de Yann sont rassurés. 
Cela permet aussi à ses parents d’avoir leur vie personnelle 
En gardant le lien avec Yann. 
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Où est ma place ?
Pierrotlalune — 19ans

Je suis Pierrotlalune, j’ai 19 ans. Je ne parle pas, je suis 
autiste sévère, épileptique et déficient intellectuel. 

Ma maman s’occupe de moi. Il y a tellement de choses 
que je ne sais pas faire. Me laver les dents, couper ma 
viande, raser ma barbe. 

Ma maman est fatiguée. Je le sens bien qu’elle est 
fatiguée. J’ai des troubles du sommeil, je me mets en 
danger, je fais des crises et je me tape la tête. 

Je devrais rentrer dans le secteur adulte cette année… 

…Oui mais où ? 

Aucune place à l’horizon. 

Ma maman, elle en peut plus, 

Des fois, elle pleure d’épuisement. 

Des fois, elle crie de fatigue. 

Ma maman, elle est d’abord maman,  
et elle veut le meilleur pour moi. 

Mais y’a pas de place. 

Pas de place pour moi. 

Je suis Pierrotlalune. 

J’ai 19 ans, je suis un grand. 

Où est ma place ? 

Ma place de grand ?
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Mon projet est de  
vivre toute seule
Nathalie Gateau — Cet article a été rédigé et publié dans le petit journal de la Rabotière en novembre 2022

J’ai pour projet de vivre toute seule depuis 
2 ans. J’ai testé de vivre 3 jours dans une 

petite maison à Chaumes-en-Retz. C’est le foyer 
de Cheméré qui propose ce type de séjour. 

Dans le logement, il y a un salon, une chambre, 
une cuisine. J’ai été là-bas fin juin. Pour 
m’aider, avec Lise, j’ai fait les courses avant, j’ai 
repéré les lieux et prévu un programme (petits 
chevaux, coloriage, cuisine, balade) avec des 
images pour m’aider. J’ai été au restaurant, j’ai 
cuisiné pour les portes ouvertes du foyer de 
Chaumes. A la fin, j’ai fait le ménage. Le séjour 
s’est bien passé. Je veux en faire d’autres sur 
plus longtemps. C’est mon projet personnel. 

Où en est-on en Avril 2023 ? 
Avec Sébastien, mon éducateur, j’ai visité  
2 autres logements à Rezé et à Vallet. Je vais 
faire un nouveau stage au mois de juin à Vallet. 

 

Je veux aller vivre seule  
dans mon logement ;  
ne plus être dans un foyer.
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Tout va bien !
Maryvonne, travailleuse d’ESAT maintenant à la retraite. (Résidence intergénérationnelle St Augustin - Habitat Humanisme)

J’habite depuis un an dans un habitat inclusif  
intergénérationnel. 
Il était temps car j’allai devoir quitter  
mon ancien appartement. 
Il y a des étudiants, des familles, des personnes âgées  
ou handicapées, des personnes qui ont connu la rue, … 
Je l’ai trouvé grâce à Caroline et Hapi’Coop, 
On m’a présenté la résidence 
et expliqué la charte du « savoir vivre ensemble »  
que j’ai signé. 
C’est un T2, avant je n’avais qu’un T1,  
j’ai de la place pour mettre mes affaires 
et en plus j’ai du soleil l’après-midi avant je n’en avais pas 
Il y a une animatrice et une salle commune 
où on peut se retrouver pour jouer aux cartes,  
faire de la cuisine, du tricot, regarder la télé. 
On s’y retrouve aussi pour des soirées pizza,  
prendre le café ou discuter. 
Tous les jours je vais voir les activités proposées. 
Je suis venue chanter avec ma chorale  
pour l’inauguration 
Je m’y plais beaucoup, c’est rue Bellamy, 
il y a de l’animation, des commerces à côté et des bus, 
et je connais des amis dans la rue, des supers voisins. 
C’est un peu plus loin pour ma chorale  
mais on ne peut pas tout avoir. 

Facile À Lire et à Comprendre
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Je mange dans mon appartement ou avec les autres  
si je m’inscris aux repas communs. 
Je ne me sens pas du tout seule. 
Je paie mon loyer et mes charges. 
Si j’ai besoin d’aide, des bénévoles pour le bricolage 
viennent m’aider, 
changer une ampoule, monter une étagère,  
réparer une fuite d’eau. 
L’animatrice note les besoins et je prends rendez-vous 
avec le bénévole. 
Une assistante sociale peut venir si j’ai des soucis 
Et une aide à domicile si j’ai de soucis de santé. 
Donc tout va bien, c’est super d’être ici…  
et en plus c’est moins cher que mon ancien appartement. 
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J’aimerai aller  
avec mon amie
Jérémy, travailleur d’ESAT

Depuis déjà longtemps, 
j’ai fait des stages en appartement collectif, 
J’ai été aussi en Foyer de Jeunes Travailleurs à St Nazaire 
à la fin de mon IME, ça m’a bien plu. 
J’ai été en appartement en colocation 
puis en appartement seul à Rezé, 
là c’était trop loin de mon travail. 
Depuis je suis toujours en appartement, 
un T2 dans le centre de St Herblain. 
C’est mon 3eme appartement, 
j’ai dû déménager car ils étaient mis en vente. 
Je m’y plais bien, j’aime bien être seul et être autonome. 
J’ai tout à côté : commerces, bus, médecin… 
et je ne suis pas loin de mon travail. 
J’invite aussi mes amis à venir manger. 
Je suis accompagné par Audrey*, 
je ne la vois pas beaucoup mais j’aime bien la rencontrer. 
Si j’ai un problème, une fuite, une panne 
j’appelle mes parents. 
Pour la suite, j’aimerai me rapprocher de mon amie, 
On travaille dans le même ESAT, depuis 12 ans. 
On se retrouve aussi à la chorale. 
Elle habite en foyer. 

* du SAVS Service d’Accompagnement à la Vie Sociale 

Facile À Lire et à Comprendre
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J’y vais de temps en temps le week-end, ça se passe bien, 
elle vient aussi chez moi 
et on passe des vacances ensemble. 
J’aimerai bien y aller aussi pour être avec elle, 
je vais faire un stage au foyer bientôt, 
Je suis content, ça me plait.
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Nantes’Renoue,  
des voisins solidaires 

L’Adapei de Loire-Atlantique vous présente 
ses voisins solidaires Nantes’Renoue(1), une 

association qui met en place des cohabitations 
solidaires et intergénérationnelles. 

Ces cohabitations concernent des jeunes de 
moins de 30 ans : étudiants, jeunes demandeurs 
d’emploi, travailleurs et des personnes de plus 
de 60 ans qui sont domiciliés dans l’agglomé-
ration nantaise principalement, dans le but de 
créer du lien intergénérationnel et de pouvoir 
proposer une solution d’hébergement aux 
jeunes qui sont en difficulté pour trouver un 
logement. 

Depuis 2015, l’association Nantes’Renoue est 
notre partenaire, et ensemble, nous avons 
monté le dispositif « Voisins Solidaires » afin 
de proposer une solution de cohabitation entre 
jeunes et personnes en situation de handicap 
vivant dans un habitat inclusif. 

Nous avons rencontré Erwan QUEMERE, 
Directeur de l’association nantaise. 
Il nous raconte la genèse du projet « Voisins 
Solidaires » : « C’était en 2015. Nous avons 
rencontré l’ancien directeur de l’Adapei de 

Loire-Atlantique, Marc Marhadour, sur notre 
stand lors d’un événement. Nous avons constaté 
qu’il pourrait y avoir une collaboration entre les 
deux associations. » 

Depuis ce jour, 4 établissements de l’Adapei 
sont concernés par ce dispositif partenaire. 
« Voisins Solidaires » proposent à 9 jeunes 
d’être logés. 

La cohabitation entre les jeunes et les 
personnes en situation de handicap accom-
pagnées par l’Adapei se passe très bien. Elle 
permet d’assurer une présence et de créer 
du lien entre les jeunes de l’association et les 
personnes en situation de handicap vivant dans 
les logements. 

En échange d’être logés dans un habitat inclusif, 
les jeunes sont amenés à réaliser des soirées 
d’astreintes afin d’apporter une présence et 
de transmettre des informations aux profes-
sionnels de jour. Sur les 9 personnes logées, 
les jeunes sont répartis par groupe de 2 ou 3 
par logement, afin d’assurer un roulement des 
astreintes et permettre aux jeunes de s’organi-
ser dans leur quotidien. 
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Qui sont jeunes ? 
« Majoritairement, ce sont des étudiants. Mais 
nous nous  intéressons à  leur profil en général, 
à leurs centres d’intérêt, » nous explique Erwan 
QUEMERE « Il y a tous les profils : des étudiants 
en informatique, en design, en marketing digital, 
ou encore en sociologie. » 

Venant de tous les horizons, les jeunes et les 
personnes accompagnées s’échangent des 
savoirs et tissent des liens. 

« Ça peut arriver qu’il y ait des repas proposés 
pour rassembler les jeunes et les résidents », 
ajoute Erwan QUEMERE. « Dans un des établis-
sements,  après  la  période  de  confinement,  un 
repas pour rassembler tout le monde avait été 
mis en place 1 fois par mois. » 

Tout se passe bien pour tout le monde dans 
l’ensemble. « Par exemple, au Foyer du Tillay,  

il y a beaucoup de liens qui se créent grâce à la 
configuration et à la taille de la structure : plus 
petite et plus propice aux échanges. » 

Et pour la suite ? Les responsables et acteurs 
de ce dispositif souhaitent mettre en place 
des formations pour les jeunes qui arrivent 
et séjournent dans les établissements de  
l’association. Cette formation se ferait avec les 
professionnels de l’Adapei, et apprendrait aux 
jeunes des notions sur le handicap, la posture 
à avoir avec les personnes en situation de 
handicap…

« Ça ne peut qu’être constructif pour tout  
le monde, pour les jeunes, pour les personnes 
accompagnées et les professionnels. C’est ça, 
être voisins solidaires. » 

(1) L’association Nantes’Renoue est membre du réseau Cohabilis, un réseau d’associations qui propose des habitations de cohabita-
tions intergénérationnelles. 
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Handicap Agir Ensemble
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Fédérer  
les énergies !    

Grâce à vos dons, nous avançons, portés par des vents favorables ! 
Merci à vous, donateurs et mécènes ; votre soutien est essentiel pour contribuer à améliorer 
la qualité de vie et le bien-être des personnes accompagnées en situation en handicap ; mais 
également pour démontrer leur pouvoir d’agir et d’interagir. 

Concrètement, qu’avons-nous fait en ce début d’année 2023 ? 

Les premiers « séjours de répit familles » s’organisent et 
notre #elephantsolidaire est toujours dans le hall d’arrivée de 
l’Aéroport pour témoigner de votre soutien. 

Notre association Ad’APA, avec son équipe 
d’éducateurs sportifs, a organisé deux séjours 
« bougez, santé ! » pendant les vacances de 
février et de printemps pour la plus grande joie 
des enfants et jeunes associés. 

La thématique « sport et santé » est encore à l’honneur avec le parcours sensori-moteur de 
notre établissement Diapason à Grandchamp des Fontaines, qui accueille essentiellement des 
personnes autistes. Nous avons besoin de VOUS pour aller au bout de ce beau projet baptisé 
« Au fil des sens ».

Deux groupes de jeunes accompagnés par nos 
écoles spécialisées ont pu vivre de nouveaux 
stages inclusifs à l’école de voile les Glénans au 
mois de mai. 

Handicap Agir Ensemble
A d a p e i  L o i r e - A t l a n t i q u e
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Retenez la date !
L’Opération Brioches aura lieu du 09 au 
15 octobre 2023. Nous comptons sur 
vous tous : bénévoles, points de vente, 
entreprises partenai@res et acheteurs 
gourmands et solidaires. 

Quoi de neuf côté  
Cap Agir Ensemble ? 
Depuis sa superbe performance à la Route 
du Rhum fin 2022, notre parrain le skip-
per Sébastien Marsset se prépare pour les 
prochaines courses au large notamment la 
Transat Jacques Vabre au Havre, où vous 
pourrez nous retrouver fin octobre. Il a trouvé 
son sponsor titre pour le Vendée Globe 2024 
mais vous pouvez toujours rejoindre ce projet 
sportif et solidaire. 

La culture continue à être un axe important 
avec notamment La Compagnie de théâtre le 
Cercle Karré qui prépare un nouveau spectacle, 
tout en continuant à présenter ses créations et 
animer des actions culturelles. 

Conscients des enjeux écologiques, nous 
avons planté notre première mini-forêt à côté 
du Foyer Ste-Pazanne et comptons bien en 
planter une deuxième en 2023 grâce à votre 
soutien. 

Et bien d’autres projets que nous ne pouvons pas tous énumérer ici ! 

C’est avec plaisir que nous pouvons 
échanger sur nos actions. 

Contactez-nous ! 

Avec nos remerciements renouvelés 
pour votre générosité.
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Avec votre  Avec votre  
soutien,soutien,
Marie peut  Marie peut  
habiterhabiter
chez ellechez elle

JE FAIS UN DON

LEGS, DONATIONS, ASSURANCES-VIE

handicapagirensemble.fr

Handicap Agir Ensemble
A d a p e i  L o i r e - A t l a n t i q u e
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Les actus

Abonnez-vous  
à la newsletter !

Tous les canaux  
pour consulter 

l’actualité  
de l’Adapei 
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Le 17 avril dernier, les associations Unapei, 
Unafam, APF France Handicap et FNATH, 

avec les associations de leur réseau, ont lancé 
la campagne nationale #PasSiDouceFrance qui 
a pour but de dénoncer  le  non-respect  de  la 
France des droits des personnes en situation 
de handicap et leurs familles dans notre pays. 
Cette dénonciation fait suite à la décision du 
Conseil de l’Europe qui dénonce la France de la 
non-conformité aux chartes des droits sociaux. 

Dans  le  cadre  de  la  campagne  nationale  
#PasSiDouceFrance,  en  tant  qu’association 
et  membre  du  réseau  Unapei,  l’Adapei  de 
Loire-Atlantique a relayé cette campagne. 

En 2018, l’Unapei, APF France handicap, l’Unafam 
et la FNATH via le soutien du Forum européen 
des personnes handicapées et d’Inclusion 
Europe déposaient une réclamation collective 
auprès du Comité des droits sociaux du Conseil 
de l’Europe. Ce dernier a rendu sa décision : la 
violation des droits des personnes en situation 
de handicap par l’Etat français est établie. 

Aujourd’hui, les associations qui dénoncent 
la France, réclament des évolutions rapides 
et concrètes dans 6 domaines clés dans les 
lesquels il est important d’évoluer rapidement : 

•  L’accompagnement, 
•  Les ressources et les compensations, 
•  L’accessibilité, 
•  La santé, 
•  L’éducation, 
•  La protection sociale. 

Pour que les personnes en situation de handicap 
puissent vivre dignement, quel que soit leur 
handicap et leur situation socio-économique, 
l’Unapei, APF France handicap, l’Unafam et la 
FNATH exigent que les recommandations du 
Conseil de l’Europe soient traduites sans délai 
en politiques publiques cohérentes, coordon-
nées, chiffrées. C’est une première condition 
pour que les droits des personnes en situation 
de handicap soient respectés.

#PasSiDouceFrance !  
Les droits des personnes en situation de handicap  
et de leurs familles sont bafoués par l’État français

Unapei : Principal mouvement associatif français œuvrant pour l’accompagnement, la représentation et la défense des intérêts et droits des 
personnes en situation de handicap : déficience intellectuelle, autisme, handicap psychique et polyhandicap ; et de leurs familles. L’Adapei de 
Loire-Atlantique est membre du réseau Unapei. https://www.unapei.org/ 

Unafam : Union nationale de familles et amis de personnes malades et/ou handicapées psychiques https://www.unafam.org/ 

APF France Handicap : Anciennement Association des Paralysés de France, APF France Handicap, l’une des associations les plus importantes. 
https://www.apf-francehandicap.org/ 

FNATH : Association qui défend et accompagne les personnes accidentées de la vie, pour faciliter leur accès aux droits dans le domaine des accidents 
du travail, des maladies professionnelles, mais aussi de toute maladie et handicap. https://www.fnath.org/
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Le 18 mars dernier, le Territoire « Éducation, 
Soins et Apprentissages de l’Agglomération 

Nantes » a organisé un forum à l’IME Ar Mor, 
regroupant des associations du même secteur 
afin de pouvoir proposer des moments 
d’échanges et de réponses aux familles des 
jeunes accompagnés. 

Tout au long de la matinée, les familles ont pu 
aller de stand en stand et rencontrer les asso-
ciations et partenaires présents sur les deux 
thématiques du forum : 

• Les activités loisirs et séjour répit, 

• La préparation à la vie adulte avec présentation  
des secteurs Vie Professionnelle, Héberge-
ment, dispositifs relatif à la vie sociale ou  
encore mesures de protection pour les per-
sonnes en situation de handicap. 

Les familles étaient ravies des échanges avec 
les professionnels des associations et des 
structures présentes. Elles sont reparties 
riches d’informations et de conseils, pour 
faciliter le quotidien de leur accompagnement 
auprès de leur enfant.

Les professionnels du secteur enfance 
informent les familles

Printemps des Fragilités 
Pour sa 2e édition, nous avons participé 

au festival du Printemps des Fragilités, qui 
s’est déroulé du 10 mai au 10 juin 2023 autour de 
belles, de vraies et profondes rencontres. 

Gratuit et ouvert au 
public, ce festival 
s’est voulu haut en 
couleurs et en es-
pérance. 

Le « Village des Fragilités » a été créé dans le 
but de dire et redire combien nous ne sommes 
pas seuls. Bien au contraire ! Et que les raisons 
de croire en un monde meilleur sont là. 

Le 10 juin 2023 se voulait, en effet, un moment 
en rupture dans ces “folles années 2020” pour 
clamer, haut et fort, qu’il est grand temps de 
réfléchir à la place que tiennent nos fragilités 
dans nos vies, au quotidien. Pour affirmer 
combien la fraternité fait aussi partie du jeu  
« à la nantaise ». 

Pour en savoir plus sur le festival, rendez-vous 
sur le site à l’adresse suivante : 
http://www.printempsdesfragilites.com/ 
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Le 25 mai a été consacré au Congrès « une société solidaire et inclusive autrement » avec des 
tables rondes que vous pouvez retrouver sur notre site internet*, et le 26 mai à l’Assemblée 

Générale, qui a notamment soumis au vote les orientations stratégiques 2030 de l’Unapei. 

Focus  
Adapei de Loire-Atlantique 
Le 24 mai, 10 circuits « découverte », étaient 
proposés mettant en avant les initiatives asso-
ciatives réalisées et les trésors touristiques des 
trois régions co-porteuses de ce Congrès : Pays 
de la Loire, Bretagne et Nouvelle-Aquitaine. 

L’Adapei de Loire-Atlantique a proposé  
4 parcours, mettant en avant nos initiatives. 

Entre canal et forêt, 
découverte de esatco de Blain, de notre 
Plateforme 16-25 ans, de l’IME Frida Kahlo où 
ils ont découvert le fauteuil OTO, projet mené 
par Alexia Audrain, l’équipe de l’IME de Blain et 
CHRU Tours, le Pôle inclusif d’accompagne-
ment localisé (PIAL), dispositif ressource à la 
scolarisation, en partenariat avec l’Education 
nationale. 

Accompagner les nouvelles générations 
avec l’IME Ar Mor à St Herblain, où les équipes 
ont présenté les différents dispositifs d’accom-
pagnement : Service d’Éducation Spéciale et de 
Soins à Domicile (SESSAD), le Pôle de Compé-
tences et de Prestations Externalisées (PCPE) 
ou encore la Plateforme 0-6 ans avec l’exemple 
de la crèche inclusive L’Orée des Pins, située de 
St-Herblain. 

Escapade Gourmande, 
à esatco de Gétigné, pour découvrir le réseau 
esatco Région Grand Ouest, suivie d’une pré-
sentation de la marque professionnelle esatco 
Atlantique puis, ont visité la Chocolaterie, les 
ateliers de maraichage, la restauration, et le 
magasin Biocat. 

Vivre ensemble dans la diversité et pour 
la bio-diversité
au Foyer de vie de Sainte-Pazanne, pour y 
découvrir la première « mini-forêt » de l’Adapei 
de Loire-Atlantique et les enjeux RSE de  
l’association. Puis, ils ont été invités à découvrir 
HAPI’Coop, coopérative ingénierie habitats 
inclusifs. Et enfin visite de esatco Chaumes-en-
Retz, son atelier d’horticulture et sa Jardinerie 
Solidaire Horticat. 

Congrès Unapei 2023  
à Nantes ! 

Le Congrès Unapei a eu lieu à Nantes, du 24 au 26 mai à la cité 
des Congrès. Durant 3 jours, il a accueilli 1800 congressistes. 

* https://www.adapei44.fr/congres-unapei-2023-retrouvez-les-replays-des-conferences-qui-ont-marque-levenement/ 
** https://unapei2030.unapei.org/ 

N°57 - PAPILLONNAGES • 41



Focus  
Unapei Région et Unapei 
L’Unapei Pays de la Loire, étant « sur place », 
a pris en main le pilotage de l’organisation  
inter-régionale, de l’exposition d’art, 189 œuvres 
d’artistes  handicapés (peintures, photos, 
sculptures,..) venues de 30 établissements et 
services et issues de 9 associations parentales 
des trois régions ont été exposées et du stand 
inter Régions, au moins 10 initiatives associatives 
présentes, dont 3 Adapei de Loire-Atlantique : 
notre Fonds de Dotation Handicap Agir Ensemble, 
Adapa (notre association qui promeut l’activité 
physique et sportive) et Allo Parents, service 
associatif. 

Congrès Unapei 2023 (suite) 

à Carole Tableau, chargée de mission Congrès, au Président de Unapei Pays de la Loire, Bernard 
Malette, aux administrateurs de l’Unapei Pays de la Loire, également aux administrateurs 
de l’Adapei de Loire Atlantique, Dominique Moreau et Françoise Belin pour leur engagement. 
Merci à tous les bénévoles qui se sont mobilisés pendant ces 3 jours. 

L’Adapei de Loire-Atlantique a également 
proposé un parcours Partenaires de l’Unapei, 
qui ont apporté leur soutien à ce Congrès. Cela 
a été l’occasion de mettre en valeur notamment 
toutes nos actions permettant l’accès à l’emploi 

des personnes en situation de handicap 
(esatco, Emploi accompagné, Entreprises 
Adaptées (notamment Saprena et la Forêt) et 
de présenter notre Fonds de Dotation Handicap 
Agir Ensemble. 

à tous nos professionnels et aux bénévoles 
qui ont animé les différents circuits. 
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Le 25 mai, 
c’est la journée dédiée au Congrès « Une société solidaire et inclusive AUTREMENT ». 

Le congrès a été introduit par un discours de 
Luc Gateau, qui s’adressait à la Ministre, chargée 
des Personnes handicapées, Geneviève Dar-
rieusecq, présente. Puis ont suivi des tables 
rondes. Retrouvez les tables rondes sur notre 
site internet*. 

Extraits du Discours de Luc Gateau , qui a été 
très applaudi. 

« (…) le Comité européen des droits sociaux 
du Conseil de l’Europe a rendu une décision 
importante. Il a entériné la violation par la 
France des droits fondamentaux des personnes 
en situation de handicap. 

Cette  décision  confirme  ce  que  l’Unapei 
dénonce depuis trop longtemps, en constatant, 
qu’en France, les personnes en situation de 
handicap rencontrent de sévères manquements 
dans l’effectivité de leurs droits (…) ? Nous 
demandons le respect des droits fondamen-
taux des personnes et on nous répond qu’il n’y a 
pas de budget pour cela ! Nous le savions. Nous 
nous en doutions. Mais que la vie des personnes 
en situation de handicap soit conditionnée à 
des contraintes budgétaires, c’est scandaleux ! 

C’est un échec que la France soit condamnée 
par le Conseil de l’Europe ! C’est un échec que 

les pouvoirs publics n’y répondent pas ! C’est un 
échec que notre expertise ne soit pas écoutée ! 

(…) Je le redis : nous n’accepterons jamais une 
inclusion au rabais ou une inclusion à plusieurs 
vitesses ! 

(…) Que faire pour les sans-solutions ? Quid de 
nos listes d’attente ? On ne peut pas transformer 
une offre qui n’existe pas ! 

(…) Alors que le président de la République 
demande des efforts de transformation aux éta-
blissements médico-sociaux, nous rappelons 
que cette transformation doit être globale et 
impliquer la société tout entière. La transition 
inclusive ne peut pas reposer uniquement sur 
les personnes en situation de handicap, leurs 
familles et les acteurs du médico-social ! 

(…) nous attendons des pouvoirs publics qu’ils 
lèvent l’ensemble des obstacles structurels et 
législatifs qui empêchent les services de se 
transformer. Et qu’il nous en donne les moyens ! 

(…) nous comptons sur le gouvernement pour 
s’engager pour une société inclusive et solidaire 
à la hauteur de l’idéal d’égalité républicaine ! 

En tout cas, vous pouvez compte sur nous ! Nous, 
nous savons qu’on PEUT faire autrement ! »

* https://www.adapei44.fr/congres-unapei-2023-retrouvez-les-replays-des-conferences-qui-ont-marque-levenement/ 
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Le 26 mai, 
c’était l’Assemblée Générale de l’Unapei où notamment ont été soumises au vote les Orientations 
Stratégiques 2030 Unapei S’engager pour le Vivre Ensemble. 

Leur objectif est de partager  une  vision 
collective  et  commune  des  330  associations 
adhérentes  au  réseau  Unapei. A l’origine de 
l’Unapei, il y a une volonté forte : celle de donner 
à des personnes en situation de handicap une 
place dans la société. Pour relever ce défi, des 
parents et proches de personnes en situation 
de handicap se sont associés, pour partager 
leurs ambitions en faveur du bien-être et de 
l’émancipation de leurs enfants. 

60 ans après, la raison d’être des associations 
du réseau Unapei demeure : notre réseau 
agit, lutte et s’engage en faveur du droit des 
personnes en situation de handicap à vivre 
dans une société adaptée à leurs besoins et 
attentes. 

L’Unapei  met  le  cap  sur  2030  en  réaffirmant 
son  attachement  à  la  solidarité  et  au  vivre 
ensemble. 

Avec la conviction que les membres de la triple 
expertise chère à l’Unapei - personnes accom-
pagnées, familles, professionnels - détiennent 
la clé de cette démarche pour faire lien au sein 
d’une société du «prendre soin». 

Ces orientations stratégiques sont un appel 
à l’ensemble des associations membres du 
réseau Unapei et à la société toute entière à 
s’engager pour le vivre ensemble ! 

Pour en savoir plus sur les orientations 
stratégiques de l’Unapei et sur la façon 
dont elles ont été produites :
unapei2030.unapei.org

Congrès Unapei 2023 (suite)
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Assemblée Générale  
Adapei de Loire-Atlantique 

Mercredi 14 juin se déroulait l’Assemblée 
Générale de l’Adapei de Loire-Atlantique, 

un moment privilégié pour notre association, 
réunissant nos adhérents, nos partenaires et 
tous ceux qui soutiennent notre cause. 

Au cours de cette soirée, nous avons partagé les 
accomplissements de l’année passée, les défis 
relevés, et les projets futurs. C’était également 
l’occasion de rendre compte de la gestion de 
l’association, de prendre des décisions impor-

tantes et d’élire les membres du conseil d’admi-
nistration. Nous avons eu aussi l’honneur d’avoir 
la présence du président de l’Unapei Pays de la 
Loire. 

Cette soirée a aussi été rythmée par le jeu des 
comédiens  de  la  Compagnie  Le  Cercle  Karré 
et  la  prestation  service  de  l’équipe  traiteur 
d’esatco Rezé, qui a régalé tout le monde, autour 
d’un buffet et d’un cocktail aux inspirations et 
saveurs du voyage : un grand merci à tous.

Découvrez le rapport  
d’activités de l’Adapei  
de Loire-Atlantique

Rapport social
et financier

2022

Assemblée Générale de l’Adapei de Loire-Atlantique, le 14 juin 2023
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Retour sur la semaine des métiers  
du soin et de l’accompagnement 

Silence, ça tourne ! à l’IME de Nantes 

La semaine des métiers du soin et de  
l’accompagnement s’est déroulée du 24 au 

28 avril 2023. 

À cette occasion et en collaboration avec le 
Département de Loire-Atlantique, trois éta-
blissements de l’Adapei de Loire-Atlantique ont 
ouvert leurs portes à des demandeurs d’emploi 
et personnes en reconversion professionnelle 
intéressés par les métiers du médico-social. 
Plusieurs visites guidées étaient organisées : 

• Maison d’Accueil Spécialisée l’Epeau – 
Bouguenais 

• Résidence Sévria à Vertou 
• Résidence La Rabotière à St-Herblain 

Pendant ces visites guidées, plusieurs pro-
fessionnels présentaient leurs métiers : AES  
(Accompagnement Éducatif et Social), Moniteur 
éducateur, Educateur spécialisé, Surveillant de 
nuit, Maître de maison, Agent d’entretien… 

L’IME Île de Nantes a ouvert ses portes fin 
Avril à une société de production-vidéo qui 

est venue filmer le quotidien de Maïa, une jeune 
accompagnée par l’IME. 

L’objectif ? Permettre à l’Institut Imagine de 
communiquer sur les maladies rares. Cette 
vidéo permettra de donner de la visibilité à la 
collecte de fonds pour la recherche. 

C’est une occasion de promouvoir le formidable 
travail des équipes pluridisciplinaires ! 

Une semaine des métiers du soin et de l’accompagnement en lien 
avec le département 
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Job Dating - L’Adapei de Loire-Atlantique  
continue ses rencontres ! 

Mise en place de 2 nouvelles formations 
organisées par l’Adapei de Loire-Atlantique 

Depuis le début de l’année 2023, l’Adapei 
de Loire-Atlantique poursuit ses temps 

d’échanges dans le but de rencontrer nos futurs 
professionnels et collaborateurs du médico-so-
cial, et donner toujours plus de visibilité aux 
métiers de notre secteur. Quatre temps forts 
ont eu lieu : 

• Le Job Dating inclusif auquel Passerelle pour 
l’Emploi a participé le 4 février, 

• La présence du Foyer de Nort-sur-Erdre au 
Job Date’Tudiant, qui y participait pour la 
2ème année consécutive le 4 mars dernier : 
très fort en rencontres, 

• Participation au Forum de l’Emploi à St-Philibert 
de Grandlieu du 16 mars dernier, 

• Le Job Dating de Printemps organisé par 
ETTIC, Intérim Social et Solidaire, et Pôle 
Emploi au FAM/MAS de Diapason, où nous 
avons participé à l’occasion de la Semaine 
des Métiers du Soin et de l’Accompagne-
ment « Fiers d’être utiles » du 24 au 28 avril. 
Le job dating était une opportunité pour 
décrocher un job pour certains métiers 
comme éducateur spécialisé, aide-soignant, 
moniteur éducateur, infirmier, accompa-
gnant éducatif et social ou encore assistant 
médical. 

Après la mise en place de 2 promotions 
« Éducateur Spécialisé » et « Moniteur 

Éducateur », l’Adapei a organisé 2 nouvelles 
formations ! 

9 salariés suivent depuis le 16 janvier 2023, 
la formation « Aide-Soignant » conduite en 
collaboration et partenariat avec l’Institut de 
Formation d’Aides-Soignants (IFAS) du Lycée 
professionnel Goussier de Rezé. 

Pour certains professionnels, il s’agit d’obtenir 
un nouveau diplôme complémentaire au 
diplôme d’AMP (aide médico-psychologique). 
Pour d’autres, l’objectif est d’obtenir le diplôme 
d’aide-soignant et de pouvoir ainsi bénéficier 
au terme de leur formation d’un contrat à durée 
indéterminée. 

Pour ce qui est de la formation d’Accompagne-
ment Educatif et Social (AES), qui a commencé 
fin mars, elle est organisée en partenariat avec 
le CEFRAS et permettra à une vingtaine de 
personnes d’obtenir le diplôme d’AES, et à l’issue 
de celui-ci un CDI. Une partie de ce public est, 
là aussi, constituée des salariés embauchés 
à l’issue des jobs dating organisés à l’automne 
2022. 

• Aide-Soignant avec l’IFAS 

• Accompagnement Éducatif et Social 
avec le CEFRAS 
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Grand rendez-vous des EngagéEs : 
L’Adapei de Loire-Atlantique y était ! 

Handicap intellectuel :  
un jeu en ligne pour connaître ses droits ! 

Nous avons participé au Grand RDV des 
EngagéEs à Nantes, ce 28 mars dernier. Les 

équipes de l’Adapei, d’esatco Atlantique, ainsi 
que celle Handicap Agir Ensemble, le fonds de 
dotation de l’association, étaient présentes 
tout au long de la journée : 

• Pour présenter esatco Atlantique et les offres 
de  services  à  destination  d’entreprises  sou-
haitant approfondir leur démarche RSE, 

• Pour faire  connaître  les  possibilités  de 
mécénats et de dons avec Handicap Agir 
Ensemble, le fonds de dotation de l’Adapei 
de Loire-Atlantique. 

Le Grand RDV des EngagéEs est un événement 
à destination des professionnels indépen-
dants, TPE, PME, entreprises de taille  
intermédiaire ou étudiants, « la première 
édition du Grand RDV des EngagéEs qui 
changent l’entreprise ». 

Après « Maxime citoyen électeur », l’asso-
ciation “Nous Aussi” propose une nouvelle 

version  du  jeu  Serious  Game avec « Maxime 
citoyen usager », en partenariat avec l’Associa-
tion nationale des centres régionaux d’études 
d’actions et d’informations (Ancreai). 

Cette deuxième version aborde les sujets de la 
vie  affective  et  sexuelle,  du  parcours  profes-
sionnel, ou encore de l’intimité. Les sujets sont 

abordés sous un axe ludique et éducatif sur les 
droits des personnes accompagnées, qui n’ont 
pas toutes accès à un apprentissage de la vie et 
de leurs droits. 

Retrouvez le jeu « Serious Game » sur internet 
et en accès libre et gratuit sur l’AppStore et 
Google Play. Pour en savoir plus sur l’option 
jeu en ligne, rendez-vous à l’adresse suivante : 
https://nous-aussi.fr/game/play/ 

Un rendez-vous qui n’était pas à manquer !

Facile À Lire  
et à ComprendrePour mieux connaître vos droits de citoyen,  

l’association « Nous Aussi »  
vous propose des jeux en ligne, sur son site internet :
• Maxime citoyen électeur  

Tout savoir sur le droit de vote et comment voter 
•  Maxime citoyen usager 

Tout savoir sur le droit au respect, à l’intimité, au consentement, 
à l’autodétermination, à un projet de vie et bien d’autres. 

Vous pouvez les télécharger sur votre téléphone. 
L’application s’appelle « Nos droits aussi ». 
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Présentation et formation du nouveau 
référentiel de la Haute Autorité de Santé 

L’Adapei de Loire-Atlantique resigne  
la Charte de la Diversité 

Suite à la mise en place du nouveau référentiel 
d’évaluation élaboré par la Haute Autorité 

de Santé, les professionnels de nos établisse-
ments ont eu une présentation des exigences 
de ce nouveau référentiel. 

Ce nouveau référentiel d’évaluation des  
établissements et services médico-sociaux se 
caractérise par des évolutions et modifications 
importantes (ex : méthode de l’accompagné 
traceur, référentiel unique, …) qu’il est essentiel 
que chaque professionnel puisse comprendre. 

Il va également avoir des impacts sur le 
fonctionnement des établissements et des 
pratiques professionnelles. 

Maîtriser et comprendre le sens des change-
ments induits par ce nouveau référentiel, nous 
semble être un élément essentiel de la conduite 
du changement engagée. 

Une demi-journée de sensibilisation à la mise 
en œuvre du nouveau dispositif d’évaluation 
de la qualité des Établissements et Services 
Sociaux et Médico-Sociaux (ESSMS), dont 
bénéficient ou bénéficieront tous les profes-
sionnels de l’Adapei, est un élément de cette 
conduite du changement. 

Cette demi-journée animée par le CREAI Pays 
de la Loire, avec la présence des services 
Qualité et RH, a permis des échanges riches et 
constructifs. 

L’Adapei a renouvelé la signature de la Charte 
de  la  Diversité.  Cette  charte  souligne  la 

démarche  volontariste  de  l’Association  pour 
agir en faveur de la diversité et dépasser ainsi 
le cadre légal et juridique de la lutte contre les 
discriminations. 

C’est l’occasion aussi d’échanger avec d’autres 
acteurs engagés pour la diversité et l’inclusion 
sur notre territoire. 

La Charte de la diversité, c’est quoi ? 
La Charte de la diversité est un texte d’engage-
ment proposé à la signature de tout employeur, 
qui souhaite par une démarche volontariste agir 
en faveur de la diversité. 

Par la signature de la Charte de la Diversité, 
nous nous engageons à : 

1. Sensibiliser et former nos dirigeants 
et managers, 

2. Promouvoir l’application du principe 
de non-discrimination, 

3. Favoriser la représentation de la  
diversité de la société française, 

4. Communiquer sur notre engagement, 
5. Faire de l’élaboration et de la mise 

en œuvre de la politique de diversité 
un objet de dialogue social avec les  
représentants du personnel, 

6. Évaluer régulièrement les progrès  
réalisés.
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Attestation “ entreprise accueillante 
2022 ” pour l’Adapei ! 

1er contrat CDI pour Frédéric,  
travailleur à esatco !

Une belle soirée, où 99 entreprises,  associa-
tions du département ont été récompensées 

pour  leurs  initiatives  et  leur  engagement,  dont 
45 étaient présentes à la remise des attestations 
“ Entreprise  Accueillante  2022 ”, en présence 
de Fabrice Roussel et Hervé Fournier vice- 
présidents de Nantes Métropole à la mairie de 
Nantes. 

Cette attestation a pour objectif de valoriser 
et de remercier les entreprises engagées 
qui ont mené en 2022 des actions dédiées 
à faciliter l’accès à l’emploi, développer 
les compétences et restaurer l’égalité des 
chances. 

“Entreprise Accueillante”, qu’est-ce que c’est ? 
Le dispositif “Entreprise Accueillante” a été 
imaginé et conçu en concertation avec les 
acteurs de la plateforme RSE de la métropole 
nantaise. L’objectif et de favoriser le lien 
entre les entreprises et le grand public dans 
le domaine de l’emploi. 

Félicitations  à  Frédéric  Boussard,  l’un  des 
professionnels  en  situation  de  handicap 

d’esatco  Châteaubriant  pour  l’obtention  de  son 
premier contrat CDI en entreprise au sein du pôle 
nettoyage de l’entreprise Artis Groupe de Derval ! 

Grâce à la réforme des ESAT mise en vigueur 
le 13 décembre dernier, le professionnel peut 
travailler dans l’entreprise et en parallèle, 
continuer à travailler à l’ESAT de Châteaubriant, 
lui permettant de garder des repères. 

« Je n’aurais jamais cru pouvoir signer un CDI il 
y a un an. J’ai franchi un pas dans le monde du 
travail en dehors de l’ESAT, c’est une reconnais-
sance importante pour moi. » 

Depuis la mise en place de la nouvelle réforme 
concernant les ESAT, les professionnels en 
situation de handicap peuvent cumuler : 

• Leur statut d’usager d’une structure médico- 
sociale,

• et un contrat de travail en entreprise (milieu 
ordinaire). 

Nous sommes fiers de vous annoncer que nous avons 
reçu l’attestation « Entreprise Accueillante 2022 » de 
la part de Nantes Métropole, le 7 février dernier.
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“ Mètre chocolatier du Maître chocolatier 
Vincent Guerlais ”, un partenariat très gourmand 
entre esatco Rezé et la Fabrique des Potirons 

L’équipe  de  menuiserie  d’esatco  Rezé  est 
fière  de  vous  présenter  l’un  des  derniers 

projets sur lequel elle a pu travailler : le mètre 
chocolatier  du  maître  chocolatier  Vincent 
Guerlais, installé dans Nantes et son agglomé-
ration ! 

La Fabrique des Potirons, partenaire d’esatco 
Rezé, a fait appel aux équipes de menuiserie 
pour réaliser un projet unique, commandé 

par Vincent Guerlais, chocolatier professionnel 
reconnu. 

Merci à eux d’avoir fait confiance aux équipes 
d’esatco Rezé pour ce projet local, responsable 
et solidaire sur lequel 6 menuisiers profession-
nels en situation de handicap ont réalisé 5 000 
exemplaires de ce coffret innovant et original, 
au sein des ateliers de l’ESAT. Le bois utilisé est 
issu de forêts éco-gérées. 

Facile À Lire et à Comprendre

Frédéric est un travailleur de l’Esat de Châteaubriant. 
Il vient d’obtenir son premier CDI en entreprise ordinaire. 
CDI veut dire Contrat à Durée Indéterminée. 
Il est maintenant possible d’avoir en même temps un travail à l’Esat  
et un CDI en entreprise ordinaire. 
Pour Frédéric c’est une reconnaissance importante.
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Soli’Piz : la pizza au bon goût  
de solidarité ! 

Vous reprendrez bien un peu de pizza 
solidaire ? Suite à leur partenariat avec 

le kiosque à pizzas “Soli’Piz”, le travail des 
cuisiniers professionnels d’esatco Gétigné a été 
mis en valeur dans la presse locale. 

Grâce aux fiches recettes adaptées sur 
tablettes numériques, les professionnels en 
situation de handicap d’esatco Gétigné peuvent 
préparer les pizzas en totale autonomie. 

Joseph  et  Emie  sont  fiers  de  présenter  les 
pizzas  qu’ils  ont  assemblées  pour  Soli’Piz,  le 

« premier  réseau  de  distributeurs  automa-
tiques de pizzas locales et solidaires ». (Source 
OUEST-FRANCE) 

Soli’Piz a pour concept de proposer des pizzas 
fraîches, locales et solidaires en libre-service 
dans un distributeur, celui-ci est situé dans la 
zone d’activité de la Prairie de Saint-Lumine-
de-Clisson. 

Facile À Lire et à Comprendre

Joseph et Emie présentent les pizzas locales et solidaires 
réalisées pour Sol’piz à Esatco Gétigné. 
Ils préparent ces pizzas en autonomie, 
avec des fiches de recette sur leurs tablettes numériques.
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Programme de recherche-action :  
“ être spectateur et autiste ” 

L ’Adapei  a  participé  à  un  projet  de  
recherche-action  « être  spectateur  et 

autiste »,  dont  l’objectif  est  d’ébaucher  un 
protocole d’accueil et d’accompagnement des 
publics autistes dans le domaine de la culture. 

Dans le cadre de ce programme de recherche, 
des personnes accompagnées ont pu tester et 
assister à un spectacle culturel en temps réel, 
grâce à l’utilisation de tablettes numériques. 

Pour un premier test, des professionnels en 
situation de handicap volontaires ont pu suivre 
le spectacle « Di Nuovo » de Ambra Senatore 
au Lieu Unique en janvier dernier, en totale 
inclusion à l’aide de tablettes numériques. 
Ils étaient accompagnés de Pierre Queutey, 
référent numérique de l’Adapei. 

En amont, un travail de création de contenus a 
été réalisé avec les professionnels en situation 
handicap concernés : 

• Un trombinoscope visuel avec les différents 
intervenants, leur place, leur rôle dans le 
spectacle, 

• Des scénarios sociaux évoquant des situa-
tions que l’on peut vivre lorsqu’on assiste à 
des spectacles, 

• Une pré-visualisation des bandes annonces 
du spectacle en lecture lente, 

• Un séquençage visuel des différents moments 
du spectacle concerné. 

Dans un premier temps, ces contenus ont 
pour objectifs d’être accessibles et resservir 
à d’autres personnes souhaitant aller au 
théâtre, et seront déclinés à d’autres lieux et 
événements culturels. 

Cette thèse « Accessibilité et handicap dans le 
spectacle vivant : nouvelles approches croisées 
pour la médiation culturelle et l’inclusion par le 
numérique » est un travail de recherche mené 
par Alexandre Fakhreddine, Doctorant en Com-
munication, Arts et Spectacles et en collabora-
tion avec l’UFR Bordeaux. 
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Retours sur les portes ouvertes  
de l’Adapei 

Ces derniers mois, les portes ouvertes se 
sont succédées dans les établissements de 

l’Adapei de Loire-Atlantique ! 

Le  6  avril  dernier,  esatco  Legé  ouvrait  ses 
portes pour découvrir le travail des équipes, les 
différents ateliers et activités et proposer des 
temps de rencontre avec les professionnels de 
l’ESAT. Une belle journée pour tout le monde ! 

Puis, c’est  le  SAVS  (Services  d’Accompagne-
ment  à  la  Vie  Sociale)  de  Legé  qui  a  ouvert 
ses portes  le  10 mai dernier. Les visiteurs ont 
pu échanger avec les équipes du SAVS sur les 
différentes activités mises en place, découvrir 
les  créations  réalisées  pour  l’occasion  par 
les  personnes  accompagnées  par  le  SAVS 
(gâteaux, affiches explicatives sur leurs 
activités…). De très bons moments conviviaux 
et des expériences partagées. 

Le  17  mai  dernier  était  la  journée  Portes 
Ouvertes  pour  l’IME  de  Vallet  ! Une journée 
incroyable et riche en émotions, en partage et 
en découverte !

Les familles et les partenaires ont pu découvrir 
l’IME,  les activités scolaires et extra-scolaires 
des jeunes,  les aménagements et  les disposi-
tifs pour accompagner les jeunes. Tous se sont 
retrouvés autour d’un bon goûter !
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Les Jeux récréatifs, un événement  
qui se porte bien ! 

Plus de 230 enfants, âgés de 6 à 14 ans, venus 
de  Loire-Atlantique (IME Ancenis, Varades, 

IME Ile de Nantes, IME Carquefou, IME Blain…), 
Mayenne (IME Château-Gontier) et Ile et Vilaine 
(IME Bruz, IME Vitré, Bain de Bretagne…) se sont 
ainsi retrouvés pour cette journée sportive. 

C’est par petits groupes, que les enfants ont 
pu s’initier à plus de 15 ateliers sportifs (jeux de 
raquettes, boxe, jeux d’adresses, kayak, tir à la 
sarbacane, rugby, babyfoot, vélo, trottinette…). 
Certains ateliers étaient animés par les grands 
de l’IME de Châteaubriant et par des bénévoles. 
Après le pique-nique bien mérité, l’après-midi 
était consacrée à la course de trottinettes avec 
remise de lots à la clé ! 

Les objectifs de cette journée : 

• Valoriser la pratique et les découvertes 
sportives, 

• Donner et entretenir le goût de l’effort, 
• Surmonter ses appréhensions, 
• Partager des liens d’amitié au travers des 

sports. 

Mais cette journée n’aurait pu se faire sans le 
soutien de la Mairie de Châteaubriant par le 
prêt de la salle de Béré, la Communauté de 
Communes de Châteaubriant avec la présence 
d’éducateurs sportifs, les bénévoles des  
associations sportives locales présentes et 
l’ensemble des enfants et encadrants. 

Tous attendent la prochaine édition 
avec impatience ! 

Le 13 avril dernier, tout était prêt pour accueillir la 19e édition  
des Jeux Récréatifs à la Halle de Béré organisée par l’Institut  
Médico-Educatif de Châteaubriant.
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2e édition des stages de voile inclusifs 
avec notre Parrain du Fonds de Dotation Handicap 
Agir Ensemble – Sébastien Marsset ! 

Deux  nouveaux  stages  de  voile  inclusifs  se 
sont déroulés à partir du 2 mai 2023 sur l’Ile 

d’Arz,  base  nautique  des  Glénans. Sébastien 
Marsset, skipper professionnel et parrain 
de notre Fonds De Dotation Handicap Agir 
Ensemble, est venu à la rencontre des jeunes le 
11 mai et a navigué avec eux ! 

Les jeunes des IME Ar Mor de St-Herblain et des 
Sorinières ont participé à ces stages de voile 
inclusif, accompagnés par leurs encadrants et 
les instructeurs de l’école de voile Les Glénans. 

Grâce à Handicap Agir Ensemble, le Fonds 
De Dotation de l’association, à ses mécènes 

(la Fondation Konica, le Groupe Emosia, 
Fédération nationale des Caisses d’Epargne et 
Connexing) et aux sponsors de notre parrain 
Sébastien Marsset, ces stages ont pu être 
renouvelés pour une 2e saison, permettant à 
d’autres jeunes de découvrir les joies de cette 
pratique sportive d’extérieure. 

Les jeunes ont réalisé des ateliers afin de 
comprendre, d’appréhender et de découvrir 
l’univers de la voile, de la mer et tout ce qui se 
rattache : la météo, les équipements, les bons 
réflexes… 

Merci aux encadrants, à l’école des Glénans, à Handicap 
Agir Ensemble, merci à tous ceux qui ont contribué  
d’une certaine manière à ce magnifique projet qui permet 
aux jeunes accompagnés de pouvoir découvrir ce sport  
et les valeurs qu’il véhicule : dépassement de soi,  
solidarité… 

Découvrez la vidéo retraçant  
le séjour du premier stage de voile inclusif  
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Une journée de sécurité hors  
du commun au Château des Ducs de Bretagne

Le Château des Ducs de Bretagne a récemment 
organisé une journée de sécurité exception-

nelle, mêlant exercices d’évacuation et mises en 
situation. Ce qui rend cet événement unique, 
c’est la participation du groupe «Nous Aussi» 
et de deux personnes en situation de handicap. 
Découvrez comment cette simulation a testé 
la réactivité de tous les acteurs impliqués et a 
permis des échanges précieux sur l’accessibilité 
et l’accueil au sein du Château historique. 

Le  15 mai  dernier,  s’est  déroulée une  journée 
sécurité  au  Château  des  Ducs  de  Bretagne : 
exercices d’évacuation et mises en situation, avec 
une particularité pour cette année, la présence 
de Maryvonne Leparc, Karine Pichon et Gildas 
Guéneheux, du groupe « Nous Aussi » ainsi que 
deux personnes en mobilité réduite de l’APF. 

Il  s’agissait  « d’un  scénario  en  effectif 
week-end » avec  les  membres  du  service 
accueil,  les médiatrices (certaines dans  leurs 
propres rôles tandis que les autres revêtaient 
le  rôle de visiteurs),  le  service sécurité,  sans 
oublier les pompiers. 

Les 2 visites guidées au Château commencent ; 
Maryvonne, Gildas et Karine qui suivent Flavie, 
leur médiatrice, ont entendu l’alarme et ont 
aperçu de la fumée. Aussitôt, l’évacuation se 
fait selon les consignes vues en formation par 
Flavie et l’ensemble des membres du Château. 
Un agent de sécurité vient à leur rencontre, et 
dans le calme, donnant la main à Karine, qui a 

peur de descendre l’escalier en colimaçon, ils 
sortent de l’enceinte du Château, laissant les 
pompiers sécuriser les lieux. 

L’après-midi était consacré à l’analyse, chacun 
a pu s’exprimer sur ce qu’il avait ressenti : 
Maryvonne avait peur que l’alarme soit trop forte, 
Gildas et Karine avaient quant à eux, une appré-
hension de descendre l’escalier en colimaçon, 
ils ont la peur du vide. Mais grâce à l’équipe, tout 
s’est déroulé dans les meilleures conditions. Ils 
ont également noté qu’ils avaient pris un autre 
parcours pour sortir. Tous les trois n’étaient pas 
au courant du déroulé de l’exercice. 

Pour  toute  l’équipe  du  Château,  c’était  aussi 
une nouveauté :  faire cet exercice en présence 
de  personnes  en  situation  de  handicap,  en  ne 
connaissant pas leurs réactions est très formateur. 
Pour coller au plus près de la réalité, la fumée qui se 
dégageait ne leur avait pas été signalée ! 

Merci à l’équipe du service accueil, médiation, 
sécurité du Château, aux pompiers et sans 
oublier Gildas, Karine et Maryvonne. 

Facile À Lire et à Comprendre

L’équipe du Château de Nantes organise des journées de sécurité  
avec des exercices d’évacuation des locaux. 
Cette année, des personnes en situation de handicap y participent  
dont Maryvonne, Karine et Gildas de l’association Nous Aussi.  
Pendant leur visite, fumée et sirène et pompiers… 
Quelques escaliers ajoutent de la difficulté.  
Au final, un exercice réussi  
et pleins d’informations pour améliorer la sécurité de tous.
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Campagne #JaiPasEcole

Handicap 44 en Colère !

Témoignez pour une éducation inclusive : 
Ensemble, faisons bouger les lignes !

L’Adapei de Loire Atlantique relaie la 
campagne « J’ai pas école » propulsée par 

l’Unapei. En cette cinquième saison, nous ne 
lâchons rien, et la presse suit attentivement 
nos actions.

Vous êtes parents directement concernés 
par le manque, l’inadaptation ou l’insuffisance 
d’accès à l’éducation pour vos enfants, que ce 
soit à l’école ou en IME. Votre témoignage est 
d’une importance cruciale pour notre plaidoyer 
à l’échelle locale et nationale. Vos mots sont 
essentiels pour faire entendre notre cause.

Si vous connaissez des familles qui sont 
confrontées à ce manque d’offre éducative et 

scolaire, nous vous encourageons vivement 
à leur transmettre notre appel. Nous avons 
besoin de la mobilisation de tous pour garantir 
une éducation adaptée et de qualité pour 
chaque enfant, quelles que soient ses particu-
larités.

Il est inacceptable de constater que nous 
comptons actuellement plus de 900 enfants 
en liste d’attente. Nous qualifions cette 
situation de véritable scandale d’État. Il est 
urgent d’agir ensemble pour que nos enfants 
puissent bénéficier d’une éducation inclusive 
qui favorise leur épanouissement.

Unissons nos voix pour créer une société 
inclusive où chaque enfant a la chance de 
grandir et de s’épanouir pleinement.

Les parents se mobilisent
Un collectif de familles d’enfants et adultes 
en situation de handicap s’est constitué en 
Loire-Atlantique pour dénoncer le manque 
de places pour enfants et adultes en Loire- 
Atlantique (environ 2 000). Les revendications 
de ce Collectif, Handicap 44 en Danger, sont 
exactement les mêmes que celles que toutes 
les associations du médico-social de la Loire- 
Atlantique dénoncent depuis des années. Elles 
ont donc soutenu collectivement les actions de 
Collectif. 

À noter, une pétition qui a recueilli 1 500 signatures, 
une manifestation, le 2 juin, de 200 personnes 
devant les locaux de l’ARS et un relai important par 
la presse locale.
Plusieurs collectifs de ce type ont 
émergé en France.

Pour partager votre témoignage 
ou obtenir plus d’informations sur 
notre campagne, témoignez sur  
marentree.org

58 • PAPILLONNAGES - N°57

• Actualités



Soutenons notre parrain Sébastien 
Marsset à la régate “Transat Jacques Vabre”  
du 20 au 29 octobre 2023 

Opération Brioches
Préparez-vous, elle revient du 9 au 15 octobre 2023 !

Sébastien Marsset, skipper professionnel et 
parrain de l’Adapei de Loire-Atlantique et 

du fonds de dotation “Handicap Agir Ensemble” 
participera en duo à la régate Transat Jacques 
Vabre. Il participe à cette course mythique dans 
la catégorie Imoca*. Rendez-vous au village de 
la transat et venez le soutenir avec nous ! Le 
village sera ouvert au public, et le grand départ 
aura lieu le dimanche 29 octobre au Havre. 

Les équipes de l’Adapei de Loire-Atlantique, 
ainsi qu’Handicap Agir Ensemble et les profes-
sionnels d’esatco Atlantique, seront présents 
sur le village : une occasion de donner toujours 
plus de visibilité et de notoriété à notre combat. 

C’est un lieu animé et festif où les visiteurs 
pourront découvrir l’univers de la voile, 

rencontrer les skippers et admirer les bateaux 
avant le départ. Le village propose diverses 
activités, expositions et animations pour les 
spectateurs de tous âges. 

Chaque année, en octobre, l’Adapei de 
Loire-Atlantique se mobilise autour de 

l’Opération Brioches. 

Cette campagne nationale d’une semaine 
est organisée dans la plupart des régions de 
France. Dans des lieux publics, les centres 
commerciaux, les entreprises, les personnes 
en situation de handicaps et les bénévoles vont 
à la rencontre des passants pour expliquer les 
projets locaux portés par leur association et 
les inviter à les soutenir financièrement en 
achetant une brioche. 

Nous avons besoin de vous pour vendre un 
maximum de brioches et récolter des fonds 
pour les projets des établissements ! Vendez 
à vos voisins, vos proches, vos collègues des 
brioches et soutenez l’Adapei ! 

Vous souhaitez participer à l’aventure Opération 
Brioches et être bénévole ? 
Contactez Elisabeth FERREIRA :
e.ferreira@adapei44.asso.fr

*Les Imocas sont des bateaux de type voilier monocoque de 
60 pieds, soit de 18,28m de long. 

N°57 - PAPILLONNAGES • 59



COIN LECTURE
Une envie de lire ?  
Et si vous découvriez notre sélection ! 

Nous vous proposons deux livres, récemment 
publiés par les Éditions d’un Monde à l’Autre. 
Le livre « Magnitude » qui résume l’onde de 
choc après l’arrivée d’un enfant différent, un 
séisme aux multiples impacts ! Un livre rempli 
d’émotions et de poésie de Carine Zambotto 
et Nicolas Démarais. Le second ouvrage est 
« Fauteuils en état de siège » du désopilant 
Paul Samanos qui avait déjà publié « Le Charme 
discret des petites roues ». Une bande-dessi-
née où humour et autodérision sont au cœur de 
l’histoire. Un vrai régal ! 

Envie de vous déplacer partout, que vous 
soyez piéton, cycliste, conducteur ? 
Découvrez les règles du Code de la route en 
facile à Lire et à Comprendre grâce au “Code de 
la route accessible à tous” de François Baudez. 
C’est un livre pratique rédigé en Facile À Lire et 
à Comprendre qui permet à toute personne qui 
le souhaite d’apprendre les règles principales 
du Code de la route. Il peut également aider à 
préparer le passage du permis de conduire. Il a 
été réalisé en partenariat avec des responsables 
d’auto-écoles. 

Enfin, si vous ne connaissiez pas encore 
SantéBD, nous vous le recommandons ! SantéBD 
est un site qui regroupe une multitude de sujets 
concernant la santé, expliqués en bande-dessi-
née, pour une meilleure compréhension et un 
accès simple aux informations sur la santé. 

 https://santebd.org/ 

« C’est un excellent outil pour 
de nombreuses personnes 
en situation de handicap qui 
souhaitent notamment passer 
le permis AM – catégorie de permis de conduire 
européen qui permet de conduire un cyclomoteur ou 
une voiturette », précise son auteur, François Baudez.
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Infos en bref
La MDPH a déménagé 

Le montant de l’allocation aux adultes  
handicapés a changé au 1er avril 2023

Depuis le 24 mai dernier, retrouvez les équipes 
de la Maison Départementale des Personnes en 
situation de Handicap de Loire-Atlantique dans 
leurs nouveaux locaux - 1 avenue Jacques 
Cartier à Saint-Herblain. 

Ouverture : 
Lundi : 9h-16h 
Mardi : 9h-16h 
Mercredi : 9h-16h 
Jeudi : 9h-12h (fermeture l’après-midi) 
Vendredi : 9h-16h 

Plus d’un million de Français en situation de 
handicap et n’étant pas en capacité d’exercer une 
activité professionnelle dans le milieu ordinaire 
perçoivent tous les mois l’AAH censée leur assurer 
un minimum de revenu de persistance. 

Au 1er avril 2023, l’aide de la CAF et de la MSA a été 
augmentée. Le montant de base de l’allocation 

aux adultes handicapés, versé à taux plein, est 
de 971,37 € par mois. 

À noter : le montant de l’allocation est revu en 
fonction de vos autres revenus. Si vous percevez 
une pension (invalidité, retraite…) ou si vous 
travaillez, le montant de l’AAH sera réduit en 
conséquence. 

À vos agendas : la rentrée s’annonce  
riche en événements ! 
Jeudi 7 septembre : 
Inauguration UEMA Châteaubriant 

Vendredi 15 et samedi 16 septembre : 
Portes Ouvertes d’esatco Gétigné 

Vendredi 22 septembre : 
Portes Ouvertes d’esatco Saint-Herblain 

Vendredi 22 septembre : 
Fêtons l’extension du FAM et du jardin du foyer 
à Nort-Sur-Erdre 
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Merci à nos mécènes 

et merci à nos nombreux donateurs

Une question ? 
Merci de contacter Bénédicte Ducret, 
Responsable du Fonds de Dotation  
agirensemble@adapei44.asso.fr 
06 60 22 58 66

Handicap Agir Ensemble
A d a p e i  L o i r e - A t l a n t i q u e

JE FAIS UN DON
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DÉPARTEMENT DU TRAVAIL PROTÉGÉ DE L’ADAPEI DE LOIRE-ATLANTIQUE.

# Votre partenaire
local & solidaire !

Contactez-nous pour vos demandes de travaux et prestations

ATLANTIQUE

 

Nouveau site ! nouvelles informations, à découvrir dès maintenant :

esatco44.fr 02 40 21 20 21 

GUÉRANDE

ESPACES VERTS 
HORTICULTURE

MAINTENANCE 
INDUSTRIELLE 
LOGISTIQUE
QUALITÉ

BLANCHISSERIE

PRESTATIONS 
INDUSTRIELLES 
SOUS-TRAITANCE

ACTIVITÉS 
CULTURELLES 
ET THÉÂTRALES

MENUISERIE
BOIS

MÉTIERS  
DE BOUCHE 
RESTAURATION

MÉTIERS 
DU NUMÉRIQUE 
ADMINISTRATIF

MARAÎCHAGE

PROPRETÉ 
ENTRETIEN
DES LOCAUX

ATELIERS DE
CONFECTION

>   17 sites 

Boutique Biocat
esatco Gétigné

Boutique
esatco solidaire
centre commercial
Beaulieu Nantes

Restaurants  
de proximité  

solidaires ! 

Legé
Thouaré
Châteaubriant
Gétigné
St-Nazaire
Guérande
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Association membre de l’Unapei
www.adapei44.fr

Nos financeurs Partenaires

www.adapei44.fr

 Adapei de Loire-Atlantique

 Adapei de Loire Atlantique

 Adapei de Loire Atlantique

 www.esatco44.fr

 esatco Atlantique

 esatco Atlantique

 Boutique Solidaire Adapei 44 

 www.handicapagirensemble.fr

 Handicap Agir Ensemble

Toute l’actualité 
de l’ Adapei

 Que pensez-vous de Papillonnages ?
Votre avis compte !

Merci pour votre aide !
Nous vous communiquerons  
les résultats à la rentrée !

Prenez 2 minutes et répondez  
à notre questionnaire :

En flashant ce QR code  
et en répondant aux questions depuis  
notre questionnaire en ligne

Sur votre ordinateur en notant  
ce lien bit.ly/etudepapi sur Internet  
ou depuis le site adapei44.fr

Ou en complétant le questionnaire papier 
présent dans ce numéro  
et en nous le renvoyant
 

Les réponses sont anonymes
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